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PROSPECTUS
Le Conseil fédéral , en vue de se procurer de nouvelles ressources pour couvrir une partie des dépenses extraordinaires causées par la mobilK

galion de l'armée suisse, faisant usage des pouvoirs qui lui ont été conférés par les Chambres fédérales en date du 3 août 1914, a décidé d'émettre
un emprunt de fr. 100,000,000 de capital nominal, aux conditions suivantes :

1° L'emprunt est représenté par dos obligations de fr. 100, 500, 1000 et 5000 de capital nominal La proportion des diverses coupures sera tirée
après la sous-ription.

Tous les titres sont au porteur avec faculté pour celui-ci de les déposer gratuitement à la Direction des services fédéraux de caisse et de compta-
bilité, à Berne, contre des certificats nominatifs. Ces dépôts ne pourront être inférieurs à fr. 1000 de capital.

2" Ces obligations portent intérêt au taux de 4 7* % l'an et sont munis de coupons semestriels aux . échéances du 15 j anvier et 15 juillet de
chaque année. Le premier coupon écherra le 15 j anvier 1917.

3° Cet emprunt est remboursable au pair sans avis préalable le 15 juillet 1926.
4.° Les coupons et les obligations échus seront payés en monnaie suisse:

à la Caisse d'Etat fédérale, à Berne, - s
à toutes les Caisses d'arrondissement des postes et des douanes suisses,
à tous les guichets de la Banque Nationale Suisse,
aux guichets des banques faisant parti e soit du Cartel de Banques suisses, soit de l'Union des Banques Cantonales suisses et,, éventuel-

lement, à d'autres «caisses, qui seront désignées ultérieurement.
Le paiement des coupons et Je remboursement des obligations seront exempts de toutes taxes, retenues ou timbres quelconques de la part du

gouvernement fédéral.
5° Lo Département fédéral des finances s'engage à faire les démarches nécessaires pour obtenir l'admission de cet emprunt pendant toute sa

durée à la cole offic.elle des Bourses do Bâle, Berne, Genève, Lausanne, Neuchâtel, Saint-Gall et Zurich.
6° Les publications relatives au service de l'emprunt seront faites dans la Feuille f édérale et dans la Feuille off icielle suisse du commerce.
BERNE, le 15 juin 1916.

Le Département fédéral des finances :
MOTTA.

Les établissements soussignés, en vertu d'un contrat passé avec le Département fédéral des finances, offrent le présent emprunt de fr. 100,000,000
en souscription publique

du 27 juin au 4 juillet 1916
aux conditions suivantes :

1° Le prix de souscription est fixé à, 07 %. . «, ,
2° . La répartition aura lieu aussitôt que possible aprôs la clôture de la sourcription moyennant avis par lettre aux souscripteurs. St lea demandes

dépassent le nombre des titres disponibles, les souscriptions seront soumises à une réduction proportionnelle.
3° La libération des titres attribués devra avoir lieu du 15 juillet au 15 septembre 1916, plus intérêt à 4 V» % du 15 juillet 1916 au pur

do libération.
4" Lors de la libération , les souscripteurs recevront du domicile de souscription des certificats provisoires qui seront échangées au plus tard le

1" j anvier 1917 contre les titres définitifs.
Berne, Bâle, Fribourg, Genève, Glaris, Nenchâtel, St-Gall, Schaffhouse et Zurich, le 26 juin 1916.

Cartel de Banques Suisses :
Banque Cantonale de Berne, Union Financière de Genève, Société de Crédit Suisse,
Bankverein Suisse, Banque Fédérale S. A. Banque Commerciale de Bâle,
Société Anonyme Leu & Cie, Union de Banqu es Suisses, Banque Populaire Suisse.

Au nom de l'Union des Banques Cantonales Suisses :
Banques Cantonale de Bâle, Banque Cantonale de Zurich, Banque Cantonale de Saint-Gall,
Banque Cantonale Neuchâteloise, Banque Cantonale de Glaris, Banque Cantonale de Schaffhouse,

Banque de l'Etat de Fribourg.

Domiciles de souscription :
Heuchâtel : Banque National e Suisse. Chaux de-Fonds : Banque National e Gernier: Banque Cantonale Neuchâ- Fleurier : Sutter & Cie.

Banque Cantonale Neuchâtoloiso. Suisse. teloise. Weibel « Cie. •
Berthoud & Cie. Banque Fédérale S. A. Colombier : Banqu e Cantonale Neu- I_ocIe: Banque Cantonale Neuchâteloise.
Bonhôte & Cie. Banque Cantonale Neuchâteloise. cbàteloise. SanJu.e d„u ht? iBovet & Wacker. Perret & Cie. Couvet : Banque Cant. Neuchâteloise. Du Bois & L Hardy.
Du Pasquier, Montmollin & Cie. Pury & Cie. Weibel & Cie. Ponts-de-Martel : Banque Cantonal»
Perrot & Cie. Heutter & Cie. Fleurier :' Banque Cantonale Neuchâ- Neuchâteloise.
Pury & Cie. H. Rickel & Cie. teloise. I Banque du Loole. 

ta fflerallleuse
Laveuse américaine

Fr. 7.50 seulement
Appareil à laver le linge, évit e

toute usure , ainsi que !e frotte-
ment avec les mains. Economie
75 % de temps et de travail.

Résultats surprenants

A LA MÉNAGÈRE
2, Place Purry, 2

mmm—m '̂ W«wgggggiMM ĝw*** »̂ »̂gw*ggw îgg

Demandes à acheter
On demande à acheter , en bon

état, un

BANC
pour les marchés. S'adresser par
écrit, avec prix , à M. Bûnardô,
Neubourg 17. 

On désire acheter dé rencontre
un

potager à pétrole
à 2 feuz, en parfait état. Indi-
?uer prix et adresse sous chif-
re J. H. 24, poste restante, Neu-

châtel. 
On demande à acheter d'oc-

casion

une jumelle
d'approche, d'officier. Faire of-
fres écrites avec prix G. 398 au
bureau de la Feuille d'Avis.

On achèterait d'occasion un

potager sur pieds
bien conservé.

Offres avec prix à Case 6853,
Neuchâtel. 

Petit jardin
On achèterait jardin avec quel-

ques arbres fruitiers ou un Ver-
ger à proximité Immédiate de la
ville. Demander l'adresse du No
359 au bureau de la Feuille d'A-
vis, co..
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i j La manufacture |
i ! de papier |

A. BESSON I
|| 4, Rue Purry, A |
! I Téléphone 5.39

1 1  achète les déchets |
i !  de PAPIER et CARTON §
»——————••••

> -M ABONNEMENTS ~*4
_ \ '_ __ son 6 mots S tsetsEn «ue, par porteuse 9.60 4.80 %^a

• p«r la poste 10.60 5Jo x.63
Hon de «ille, franco 10.60 5.3o s.65
Etranger (Uaton pottaJ.) »6.6o i3.3o 6.65
Abonnements-Poste, ao «centimes en eus.
Abonnant ptyi ptr chèque postal, sans frais.

Changement d'adresse, 5o centimes,
; Bureau: Temple-Neuf, TV» »
, f e n t e  tn laasin entx kiosqsm, gares, dépits, ete. ,

"*' — __k

' ANNONCES, corps s 1
Du Canton, la ligne o. îo;  i" insertion mi- I

nimum o.So. Tardifs 0.40 la ligne; avis I
mortuaires 0.10; dito ex-canton o.So. I

Suitse et étranger, la ligne o.ao; 1" inser- .!
tion minimum 1 fr. Le samedi, annonces- 1
commerciales: o.s5 la ligne : min. i.i5. I

Héclames, o.So la ligne, min. a.5o. Suisse jf
et étranger, le samedi, 0.60 ; min. 3 fr. i

Demander le tarif «complet. — Le jour ml ae rôerve dc I
retarder ou d'avancer l'insertion d'annonce* dont le I

« contenu n'est «pas Hé à une date. wt- : _h

AVIS OFFICIELS
>« i « « « ; , , , 

Ville de Heuchâtel ÉÊt Police locale

COMMISSION DES SUBSISTANCES
f.> - •¦ .. ....

¦ ¦ —— J "y . > - , ;.

"Wente de semoule (griès)
Le public du district de Nenchâtel est informé qu'ensuite

d instructions reçues du Département cantonal de l'Industrie et del'Agriculture, il sera vendu 1200 kg. de semoule à fr. 0,80 le kilo,
au rez-de-chaussée do l'ancien hô pital de la ville (entrée Est) le
mercredi 28 juin , de 8 heures du matin à midi 15 et de 1 h. 30 à
7 h. 30 du soir.

Il ne sera livré que 500 grammes pour un ménage jusqu 'à Apersonnes et un kilo pour un ménage de plus de 4 personnes.
La population est priée de réserver cette marchandise auxpersonnes qui en ont besoin pour raison de santé et aux ménagesayant des petits enfants. j
Le public des villages du district peuvent s'inscrire au-près de l'autorité communale de leur localité qui groupera lescommandes et les transmettra à la direction soussignée avant le

30 courant au soir.
Neuchâtel , le 28 juin 1916,

Direction de Police.

jgS&ip COMMUNE

|j |§ HEUCHATEL
déménagements
H est rappelé au public que

chaque changement de domicile
doit être annoncé dans la hui-
taine au bureau du recensement
sous peine d'une amende de 2 fr.

Les personnes que cela con-
cerne sont invitées à se présen-
ter munies de leur permis local.

Neuchâtel. le 26 juin 1916.
Direction de Police.

VœBSilil COMMUNElli *Bip BOUBRY
r Le lundi 3 juillet 1916, la com-
tiune de Boudry vendra par voie
d'enchères publiques dans ses fo-
rêts de Treymont et duthamp-
du-Moulin , les bois suivants :

HO stères sapin,
93 stères foyard ,
18 stères dazons,
2 troncs.

Rendez-vous au Pré de Trey-
mont, à 9 h. du matin.

Conseil communaL
________________B____________r___________________i___i

IMMEUBLES
1—-i ¦-— .

..Lausanne
À vendre Jolie propriété com-

prenant une villa de 12 pièces,
salle de bains et toutes dépen-
dances, confort moderne. Ter-
rasse et jardin. Belle situation.
Prix avantageux. — S'adresser
Etude Rossisud, notaire, Neu-
châtel. 

On offre à vendre ou à louer
pour

SÉJOUR D'êTê
deux maison avec eau et électri-
cité, belle situation, toute deux
en bon état d'entretien. Deman-
der l'adresse du No 380 au bu-
reau de la Feuille d;Avis. 

Chaumont
A vendre ou à louer, à de fa-

vorables conditions, un petit
chalet moderne, très bien situé.

Étude Petitpierre et Hotz.

MOÎTTMOLLIÏT
m m.msss .̂swmmmsmm.m.

Villas 1 vendre
i et 5 chambres, avec toutes dé-
pendances. Jardin. — Eau sur
évier. Electricité. Roulet et Co-
lomb, entrepreneurs, Prébar-
reau, renseigneront

ENCHÈRES

Enchères pulpes
L'effice des poursuites vendra

par voie d'enchères publiques le
jeudi 29 juin 1916, à 9 h. du ma-
tin, au local des ventes, rue de
l'ancien Hôtel-de-Ville, les ob-
jets suivants :

1 potager , 1 phonographe avec
disques, 1 Bobsleigh Bachmann,
1 table de fumeur, 1 appareil
photographique Kodak, 1 ju-
melle, 1 malle, 1 petit lot linge-
rie, 1 canne poignée argent , 1
fusil ordonnance modèle 1911, 1
montre argent tir cantonal neu-
châtelois 1913, 1 fauteuil de bu-
reau, 1 vitrine, 1 presse à co-
pier, 1 table de nuit, 1 réchaud à
gaz, des chaises. 1 table à écrire ,
1 bureau , 1 machine à écrire Re-
mington, 2 lits, des tables, des
tabourets et d'autres obj ets dont
on supprime le détail.

La vente se fera au comptant
conformément à la loi.

Off ice  des Poursuites :
Le préposé,

F. JACOT,

A VENDRE

Â ?endre
pour cause de départ , divers
meubles et objets de ménage,
tels que : lits, tables, machine à
coudre, fourneau à gaz, calori-
fère, lustre, lampes électrique et

j à gaz, etc. S'adresser faubourg de
la Gare 29, rez-de-chaussée.

A vendre pour cause de démo-
bilisation un

bon cheval
à deux mains, à choix sur trois.
Demander l'adresse du No 399
au bureau de la Feuille d'Avis.

bêcheur
! Occasion, 11 filets de lève, état
de neuf , 3 usagés et 3 traînailles
30 mm. — S'adresser à Maurice
Rousselot, BeVaix.

Motocyclette
Condor, peu usagée et en très
bon état , 2 % HP, à vendre. —
S'adresser chez M. B. Préban-
dier, Neubourg 23, entre 12 h. et
lh.  ii. ¦ • ¦

vient de paraître :
Les Communes de

DoiïressoDj illiers etPâp 'er
IV Œ" livraison du District dn

Val-de-Knz, < lie Canton
de _Sb~eucta&te!> , par Ed. Quar-
tier-la-Tente, conseiller d'Etat ,
et Ed. Quartier-la-Tente flls,
pasteur.
In 4°, avec ds nombreuses illustrations

Prix de l'ex. isolé : Fr. 3.50.
Attinger Frères, Editeurs

Neuch&tel
A vendre bonne

JUMENT
à deux mains. Pas de piquet. —
S'adresser à F. Junod, St-Ni-
colas 14. 

J^otagçer
à vendre en parfa it état, avec
grille, bouilloire, cocasse cuivre
et autres accessoires. Prix 65 fr.
Conviendrait pour grand mé-
nage. Seyon 13, Mme Baudin.

A VENDES
1 tour à bois, hauteur des poin-
tes 25 cm., avec tout son outil-
lage, fillières à bois. 1 établi de
menuisier avec son outillage,
bonne occasion pour amateur,
qui désire faire un peu de me-
nuiserie.

Adresse : S. Quinche, Pourta-
lès 13, 4me. ¦

JAiel mmmm
du pays

à 1 fr. 75 et 90 cent, le pot

! Miel Un de Hongrie
i l  fr. 10 la boîte

Mielîine extra
à 2 f r. 20,1 f r. 20 et 70 ct. le pot

Ai magasin de onestlMes
SEINET FILS

6-8, rue des Epancheurs
Télênho '- if ) 11

A vendre, coqs, poules et pou-
lets, race Faverblles. Achats de
pain sec pour poules à 20 ct. le
kilo chez Mmes Sandoz, Goutte-
d'Or, Monruz. .

A VENDRE
mobilier divers, soit 6 lits à une
et deux places, remis à neuf , ta-
bles de nuit , tables diverses, 3
belles glaces de 2 m. sur 65 cm.,
1 régulateur et une pendule neu-
châteloise (petite) , etc. En outre
une voiture-break transformable,
avec capote et tablier, 4 à 8 pla.
ces. Prix modérés. Demander l'a-
dresse du No 344 au bureau de
.la. Famille d'Avis. _

Les cafés améliorés 
Regala, à 85 cent. —: 
Eski, à 95 cent. — *
le paquet de 250 gr. ¦
sont recommandé» 
aux personnes qui emploient '—
par goût oa par nécessité
le CAFE SANS CAFÉINE -
dont il n'arrive plus —————
qu 'une qualité M -
à un prix très élevé. 

-Zimmermann S. A.
& J5a_ A Ja !_&& Màs i&i
extra, 5 kg., 7 fr. ; 10 kg., 12.50.
Pour confiture, 6 fr. 20 et 11 fr.

S franco. Emballage spécial déposé
garantissant bonne arrivée. —
Emile Felley, Saxon. 82,072 L

ofocrere
f &coopêraf irêde çN
lonsmmaÉon)
tl!!!ll!H,!!llir,„ei!!K\l!!lllllllt!l,/ ,ll/l/l

Eaux rainsralBs :
EAU D'HENNIEZ

60 cent, la bouteille
10 » la 1/2 bouteille

Eau du Bassin de Vichy
AO /*an+ la hrmf pi 11 c*

Chicorée Franck
pare —————¦————
qualité : boîtes illustrées
à 0.35 les 200 grammes ——^~
et O.éO les 500 grammes « ¦

— Zimmermann S. A.
A vendre une très belle

toilette d'été
neuve. Demander l'adresse du
No 389 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

JJ _ *! '"•— • )¦-¦¦ I M" ' mmmmSmmM m *—*

A VENDRA
faute d'emploi, 1 buffet à une
porte, 1 couleuse en zinc, un po-
tager à pétrole à 2 trous, le tout
en bon état. S'adresser Bercles
No 1, ler étage k gauche, l'après-
midi.
~-TT _ , . ¦„.; _¦¦ . . 1 1 J .. Il **

<A vendre
1 lit en fer à bas prix, ainsi
qu'une table, 1 lavabo, chaises
dépareillées, étagères, garnitures
dé lavabo, seaux de toilette, pots
à confiture , bocaux et divers ob?
jets de ménage, 1 petit fourneau
de buanderie.

A la môme adresse on de-
mande à acheter un chauffe-
bains dernier modèle. S'adresser
Côte 8. 

* VENDRE
un potager, de la musique pour
piano et divers objets de mé-
nage, à bas prix. — S'adresser
.S_ _Xpij ..3j_, Jsè étage.

Âla Ménagère
2, Place Purry, 2
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as il en

Boisse!!er$6
Tabourets - Chaises - Tables

pour cuisine
Echelles d'appartement

Seilles - Caveaux, etc, etc.
G0OOOOGOOOOOOOOOOOOOGQ

| Grandes Semaines |

j CORSETS i
O chez S

1 GUYE - PRÊTRE I
g St-Honoré :: Numa Droz ©
OO00OO0OOGOOOO0OOOOOOO

AVIS DIVERS
CERCLE IFÉMIWIW

Pommier 9a

SAMEDI Ier JUILLET , dès I h. Y»

VEOTTE - BUFFET
:- CONSULTATIONS GRAPHOLOGIQUES -:
par Mnn HURST, de Lausanne

Soie Iiiii UoilÉiiie
Procédés Paul Girod

I.e dividende ponr l'exercice 1915 est payables
ponr les actions à raison de Fr. 40.— contre remise du
conpon No », et pour les parts de fondateur, à, raison de
Fr. 159.30 , à partir du 1er j uillet 1916, aux caisses de ;

MM. DuPasquier , Montmollin & Cie, Neuchâtel.
Berthoud & Cie, »
Banque Cantonale Neuchâteloise, »
Banque de l'Etat de Fribourg, Fribourg.
Banque Cantonale de Berne. Berne.
Banque Commerciale de Bàle, Bâle.
Moynier & Cie , Genève.

BAUX à LOYER
La pl$ce. 20 cent.

en vente au bureau <ie .tr«" eunfc d^

ITËTUDE
Dr George Haldimann, avocat

Fanbourg de l'Hôpital 6
est transférée dès ce jour au 1er étage

de la même maison.

É f B Ê  |I I Le plus graiid spectacle de l'année jj ||

11 lui IU LE 01RQUE EN FLAMMES g
,: ' m g "-" Grandiose roman en 4 longs actes H

1H sWJÈ $m ^ '- H l ll l  Les Plus sensationnel s (scènes indescriptibles) des g

• I linlï SUS lli H lj 1 T _ „«+ J + rirtw___r» + i« Grand drame en 2 actes'. I
i i m m Bref V i B  WF ï Lie petit r lOreiîtm Scènes très émouvantes. |J
Wi rinimmiM ¦¦¦ mmmmmma__mm_S Le sacrifice d'un enfant pour venir en aide à son père. !«|

H -̂ 'AUTRES GRANDES VUES ====-- H
i C'est à l'Apollo7~"Ne manquez pas de voir LE CIRQUE EN FLAMMES P

Engadine St-Mori tz-Dorf Engadine
Nouvel Hôtel de la Poste

Situation ensoleillée et tranquille, vue magnifique. Renommé pour son contort. Terrasse au soleil,

H 1036 Oh. Maison de l»r ordre. Cnres diététiqnes. — Andr. Marngg.

On demande à acheter d'occa-
sion une

couleuse
bonne grandeur et en parfait état.
Offres écrites avec prix à X. 352
au bureau de la Feuille d'Avis.



Etude A.-N. Brauen , notaire
Hôpital 7

A loner:
7 à 8 chambres, ja rdin, terrasse,

Beaux-Arts et Evole.
5 à 6 chambres, jardin. Sablons,

Vieux-Châtel, Ecluse, Cité de
l'Ouest.

4 chambres. Sablons, Evole, Moulins ,
Les Draizes.

3 chambres. Temple-Neuf , Moulins ,
Tertre, Rocher.

2 chambres. Temple-Neuf , Ecluse,
Coq d'Inde , Seyon, Château.

I chambre et cuisine. Rue Fleury,
Moulins , Pommier.

SAARS
Logement remis à neuf , 2

chambres, cuisine et dépendan-
ces, jardin. — S'adresser Hoirie
Ritter, à Monruz. c.o.

Pour tout de suite ou 24 décem-
bre, ou époque intermédiaire,
dans maison très tranquille, rue
de la place d'Armes, logement
au soleil de 2 chambres à 520 fr.
ou 3 chambres à 660 fr. au gré
des amateurs. Electricité, gaz.
S'adresser Epicerie Zimmer-
mann S. A. ju).

A louer pour tout de suite
ou époque à convenir,

appartement de 6 pièces
chambre de bonne, chambre de
bains et dépendances, chauffage
central , gaz et électricité. S'a-
dresser au magasin Luscher,
faubourg de l'Hôpital. c

^
o.

A louer à l'Ecluse, pour le 24
septembre, un logement de 2
chambres, cuisine, cave et gale-
tas, eau, gaz, électricité. 340 fr.
— S'adresser Evole 22, rez-de-
chaussée. ¦ . ' ,- , . .. :.

Pour cause de départ , à louer
appartement de 3 pièces et : dê:
pendances. Petit jardin. Prix
500 francs.

S'adresser rez-de-chaussée, 4,
Quai Suchard. ¦

A LOVER
dès maintenant, logement de 7
chambres, salle de bains, véranda
spacieuse, jardin, chambre de
bonne. Vastes dépendances. —
S'adresser Etude Jacottet, rue
Saint-Maurice 12. 

A loner à Marin, logement de
3 chambres et dépendances. —
S'adresser Etude 6. Etter, no-
taire, Neuchâtel. 

Tout.de suite joli logement de
Z chambres, cuisine, dépendan-
ces. Electricité, jardin. S'adres-
ser chez F. Hirschy, Ecluse lw
bis. cio.

Logement confortable, 3 piè-
ces. Gibraltar 8. S'adresser Epi-
cerie, même maison. c.o.

A louer, dès maintenant, un lo-
gement de 5 chambres et dépen-
dances, lessiverie. — S'adresser
Bassin 8, au magasin. ç̂ o

Pour tout de suite au centre de
la ville, un logement de 2 cham-
bres et dépendances, situé au so-
leil , avec eau, gaz, électricité. —
S'adresser à C. Philippin. Pom-
mier 12. co.

Pares 85, a-c, logements de 3
chambres.Etude G. Ettèr, notaire

Fontaine-André. — Logements
de 3 chambres, jardin. Etude G.
Etter, notaire.

Parcs 128. — Logements de 3
chambres, _ jardin ;" Etude" G. Et-
ter, notaire. . . -_.•

Ecluse 33. — Logements de 4
chambres. Etude G. Etter, no-
taire. 

Près de la gare, logement
de 2 et 3 chambres, gaz et élec-
tricité. S'adresser Fahys 21. co.

A L.OF1.U
tout de suite ou pour époque à
convenir logement de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances.
Eau , gaz, électricité. S'adresser
Parcs 1, ou boulangerie Breguet,
Moulins 17. ' co.

Rue du Neubourg. — A louer
pour Saint-Jean, logements de 3
chambres et dépendances ; pour
Noël , logement de 3 chambres
et dépendances. S'adresser Etude
G. Etter, notaire. 8 rne Pnrry.
fti hpaltai* A louer dt!UX l0"UluJ.aJ._cll gements, l'un de
3 chambres, l'autre d'une cham-
bre , les deux avec cuisine et
dépendances. S'adresser à M™
Antenen. Clos-Brochet 7. c.o.

A louer pour tout de suite
ou époque à convenir, apparte-
ment de 4 pièces, avec balcon ,
dépendances, gaz, électricité. Rue
Pourtalès 9, ler étage. co.

Pour l'été
On offre à louer pour l'été un

logement meublé de 3 pièces, cui-
sine et dépendances. — S'adres-
ser cure indépendante, Roche-
fort; '¦ co.

A louer à l'Evole, dès mainte-
nant ou pour époque à conve-
nir, un logement remis à neuf
de 3 chambres, chambre haute
habitable et toutes dépendances.
Gaz, électricité. Terrasse, jardin.
Prix 600 francs. S'adresser Evole
22, Tez-de-chaùssée. *c.O;

CHAMBRES
Jdlie petite chambre meublée,

indépendante, 12 fr. 50. Trésor 11,
2me à gauche. 
- Belles chambres indépendantes
ou non, à louer. Beaux-Arts 21,
2m e. '

Petite chambre meublée. Prix
raisonnable, Ecluse 1, 1er étage>
chez Mme Wagner. 
. Jolie chamhre pour monsieur.

•Electricité. — Côte 25, rez-de-
chaussée. 

Dans bonne famille on offre

Chambre et pension
à jeune étudiant de toute mora-
lité. Piano à disposition. Deman-
der l'adresse du No 337 au bu-
reau de la Feuille d'Avis. 

Chambre à 1 et 2 lits, indé-
pendante. Escal. du Château 4.

Séjour ù?étê
A louer à Dombresson, dans

joli chalet, chambres meublées.
Belle situation. Demander l'a-
dresse du No 384 au bureau de
la Feuille d'Avis. 

Grande chambre meublée à un
ou deux lits, pour messieurs de
bureaux. Bercles 3, Sme. c.o.

! MUHïOîi BE LÀ MLLE D'AVIS M NEDCHATEL
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,.• — Peirmefe, •pwrme'bs, inteiitrompit le notweiaju
htemi, je vais te wppeier 'la genèse -die cette af-

jffaâne, et tu coaviwntlates alors, je l'espère, que sa

E 

«sommes engagée disais mne voie 'dangereuse,
teQwnsaMIité en incombe à toi aiutant qu'à
Loasquié nous nous sommes trouivés tonus les
, à vingt «ne, sur le pavé de Baris, avec

[(qiaelqu.es biHlets de mille framcs à mamger, ara
Heu ûe bh.wreb.er. dams le travail un sefuge et um
moyen de gagner notre vie, nous avons passé
[notre temps à envier notre cousin Roland Cha_r-
taeroy panree qu'il avait le privilège d'être riche.
IA. ce moment-llà, nous amcns tous les deux peir-
idra notre père, tamdffls que Roland avait encore
ilsee pairents. Mais lia mort ta passé depuis, fara-
tehiant à son tour ta mère, puis la mienne, puis
ttes.paoents de Charmeroy.
à — C'est de l'histoire. Continue.
jf. — Je «disais donc que lorsque nous avons été
An possession du maigre, très maigre patrimoine
(qui nous revenait de nos panents, nous n'avons
j p as  oh«rO-ié, pour conserver ee patrimoine, à vi-
hwe de notre travail et que nous nous sommes
«jointentés de dévorer ce petit capital en regret-
tant qu'il ne fût pae plus gros et en maugréant
teams cesse contre notre cousin Roland paroe qu'il

Reproduction autorisée pour tous les journaux
[ay.ant on traité avec la Société des Gens de Lettres.

avait cent cinquante mille francs de rente. En-
tre noms, cette attitude était inepte. En admet-
tant que le grand-père Ihitartre eût avantagé la
mère de Roland aiu détriment de ta mère et de la
mienne, ce: n'est pas avec les quelques billets de
mille qu'il lui a peut-être donnés en plus que M.
Oluairmieiroy a pu «édifier l'énorme fortune dont
jouit maintenant son fils. En réalité, si Roland
est «àrajouttd'liui fort riche, c'«est panree que son
père était intelligent, travailleucr, économe et
s'entendait admirablement à mener ®es affaires.
Et nous, si nous sommes gueux, c'est parce que
ton père et lie mien étaient des êtres sans cer-
velle, vaniteux, dépensier®, flainéants, des pro-
pres à «rien, en un mot. C'est triste à dire, mais
c'est «lia vérité.

— Je crois que tu as raison, approuva Clément
Lamarlière aveo gravité.

— Et malheureusement, nous tenons beau-
coup de nos pères, ajouta mélancoliquement Fré-
mine.

— Tu est dutr, mais peut-être juste.'
-— "Voilà pourquoi nous sommes arrivés à n'a-

voir plus un sou vaillant et à vivre d'expédients.
— Parle moins haut, je te prie, j 'ai toujours

peur qu'on t'entende chez le voisin, tu sais, le
grand maigre que je soupçonne d'être de la po-
licé.

— Par conséquent reprit Frémine en baissant
la voix, nous n'avons que ce que nous méritons.
Quant à vouloir à tout prix nous attribuer la
fortune de notre cousin Roland, sous prétexte
que nous n'avons plus rien, c'était une prétention
ridicule.

— Peut-être, interrompit Lamarlière, mais oes
réflexions, qui, philosophiquement, sont, ma foi,
fort justes, tu as eu le temps, nous avons eu le
temps de les faire — et «in petto > nous les
avons faites — avant d'engager la bataille. Ce-
pendant, elles ne nous ont pas arrêtés, et je vais

te dire pourquoi : c'est que l'or exerce sur les
gueux une fascination irrésistible ; et quand, en-
tre les membres d'une même famille, il y a de
telles différences de situations, il est impossible
que les pauvres ne convoitent pas l'argent des
riches. Notre désir de :sortir d'embarras en fai-
sant passer dans notre poche la fortune de notre
cousin.était donc assez naturel. Le tout était de
s'y prendre adroitement. Or, nous nous y som-
mes pris très maladroitement.

— A qui la faute ? :- ¦

—- A toi, je le répète, cria Lamarlière, à toi
qui, sous prétexte que tu es né à Bakou pendant
que les auteurs de tes jours cherchaient fortune
dans les mines, as voulu appliquer à cette affaire
les procédés des nihilistes russes. Nous sommes
en Erance, mon vieux, et non en Russie -— en
France, le pays de l'ordre, de la clarté, où nos
moindres gestes sont épiés, contrôlés, où les mys-
tères ne peuvent pas durer plus de quatre ou
cinq jours.

Alexis Frémine haussa les épaules.
— Tu me fais rire, tiens, dit-il, avec tes his-

toires saugrenues. Il n'y a pas de pays, au con-
traire, où il soit plus facile qu'en France de me-
ner à bien des combinaisons ténébreuses. Seule-
ment, -il faut éviter que la presse s'en mêle.

— Elle devait forcément se mêler de celle-ci,
puisque nous débutions par un scandale public.
On n'enlève pas en pleine rue, en plein jour, un
homme aussi en vue que Roland Charmeroy —
d'autant plus en vue actuellement qu'il est can-
didat aux élections législatives — sans que les
journaux relatent le fait , sans que les reporters,
flairant quelque machination louche, se mettent
en tête de vouloir percer l'énigme.

— J'avoue, grogna Frémine d'un air sombre.
que je me suis trompé dans mes prévisions. Je
pensais que, du moment que Roland Charmeroy
était candidat, candidat de l'opposition, son con-

current m'aiderait à faire le silence sur cette
disparition.

Lamarlière riposta :
— Le citoyen Georges Berthommier, s'il dis-

pose un peu de la police du gouvernement qui le
soutient, ne dispose pas de l'opinion publique.

— Il pouvait se dispenser en tout cas d'atta-
cher le grelot, car c'est son journal — malgré
le conseil discret que j 'avais fait donner par un
ami au rédacteur — qui a lancé le pétard. Il a
cherché d'ailleurs à se faire, de cette disparition
inexpliquée, une arme contre son adversaire :
il a laissé entendre que M. Charmeroy,, avait été
arrêté pour abus de confiance ou simplement
pour irrégularité commise contre la loi sur les
sociétés financières. Insinuation ridicule, car il
est vraiment trop facile de constater tout de suite
l'inanité d'une telle accusation.

— Quand nous n'aurions pas contre nous la
presse et ses informations fantaisistes, con-
tinua Lamarlière, nous serions toujours à la
merci des divulgations des trop nombreux ac-
teurs du drame, c'est-à-dire du chauffeur de l'au-
tomobile et des deux individus qui ont empoigné
Chameroy.

— Pas du tout, ces gens-là ont intérêt à gar-
der le silence, puisque s'ils bavardaient, ils ne
recevraient pas la seconde moitié de leur rétri-
bution.

— Le docteur Gallais peut nous trahir.
— Pas de danger, par exemple. Le docteur

Gallais est muet par profession. Dans le cas pré-
sent, il est muet par nécessité, car, dans l'af-
faire actuelle, non seulement nous sommes so-
lidaires, mais il assume la plus grosse part de
responsabilité. Je suis convaincu, d'ailleurs, qu 'il
traitera son pensionnaire de telle façon que d'ici
peu les mesures prises contre lui paraîtront tout
à fait naturelles et légitimes.

— En résumé, conclut Lamarlière. tu es d'avis

que, si nous manquons notre but, c'est la presse,
la presse seule qu'il faudra rendre responsable,

— Parfaitement.
— Eh bien, cela prouve, mon cher ami, que tu

n'as pas le sens des réalités.
Crois-moi, la seule raison qui empêchera notre

combinaison d'aboutir, c'est qu'elle est stupide.
Est-ce qu'on accapare la fortune d'un homme en
le faisant séquestrer sous prétexte de folie dans
une maison de santé ? Tu me diras que oet hom-
me est notre cousin et que, s'il meurt, nous som-
mes ses héritiers naturels. Mais rien ne prouve
qu'il n'a pas fait un testament en faveur d'ain>
tres personnes.

— Pourquoi me faire cette objection , puisque
tu sais aussi bien que moi que nous avons prévu
le cas ?...

— En fabricant un faux testament, oui, c'est
entendu, je ne l'oublie pas.

Mais, s'il y a un vrai testament, qu'arrivera-
t-il ? Il y aura un procès, n'est-ce-pas ? On com-
parera les deux testaments, les deux écritures, et
la supercherie apparaîtra tout de suite.

— C'est le point noir, avoua Frémine, en bais-
sant la tête. Il est possible, en effet, que Char-
meroy devant se marier prochainement, ait fait
un testament en faveur de sa femme. Cependant,
à la suite de la lettre anonyme que nous lui
avons fait parvenir deux jours avant de l'enfer-
mer chez le docteur Gallais, et qui lui a appris
que sa fiancée et son bon ami Félizanne filaient
en cachette le parfait amour, il est probable que
ce brave Roland a annulé toutes ses dispositions
testamentaires.

(A suivre.)"
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}: LOGEMENTS
Pour «cas imprévu, à louer

Joli petit logement
m chambres, jardin. Prix : 27 fr.
S'adresser entre 6 h. H et 8 h.
du soir, au 4me. Parcs 47. 

jî remettre
four cause de départ, un loge-
ment de 3 chambres et dépen-
dances, à proximité de la gare
et bien exposé au soleil. Confort
moderne. — S'adresser faubourg
de la Gare 29, rez-de-chaussée.

i .A- louer
»¦ une ou deux personnes tran-
quilles, deux chambres et *quel-
ques dépendances, eau, électri-
cité.
' S'adresser Coq-d'Inde No 20,
1er étage. 
| A louer tout de suite ou épo-
que à convenir, bel appartement
de 4 chambres.

S'adresser rue Pourtalès 5,
2me étage. 

AUVERNIER
LA  louer, pour époque à conve-

ir, joli appartement dans mai-
son neuve, de 3 à 4 chambres,
grande terrasse, buanderie et

(toutes dépendances. Pour visi-
ter s'adresser à J. Gamba, entre-
preneur, Auvernier, ou à l'Etude
iJacottet, Saint-Maurice 12, Neu-
j chàtel. 

iEtnde Max FALLET, avocat et notaire
PESEUX

¦A  louer tout de suite :
Cormondrèche, 4 pièces, cui-

Isine et dépendances, 450 fr.
I Peseux, rue de Neuchâtel, 4
.pièces, cuisine et dépendances,
$20 fr.
i, Un grand local à l'usage d'a-
iltelier.
i Rue de Corcelles, 4 pièces, cui-
fsine et dépendances, 480 fr.
i Grand'rue, 3 pièces, cuisine et
(dépendances. 500 fr.
i 2 pièces, cuisine et dépendan-
ces. 300 fr.
> Avenue Fornachon, 2 loge-
ments de 3 pièces, cuisine, dé-
pendances, terrasse, confort mo-
derne, 550 fr. pièce.

I A louer, tout de suite 'ou pour
époque à convenir, un bel appar-
tement de 6 chambres et dépen-
dances, 2me étage, Vieux-Châtel
17. — Etude Barbezat , notaire,
Parcs 5. 

i A louer, au faubourg du Grêt,
pour le 24 juin prochain, un lo-
gement de 4 chambres et dépen-
dances. Prix annuel : 850 fr. —
S'adresser à l'Etude de Alph. et
André Wavre, Palais Rouge-
mont, Neuchâtel. 

: A louer logement de 3 cham-
bres, véranda vitrée, cuisine et
dépendances, gaz et électricité.¦— S'adresser chez M. Ravicini,
fores 51. co.

| A louer logement de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances,
gaz, électricité. S'adresser chez
Mlle Grûner, Parcs 50, plain-
jpiëd. 

|: À louer, à l'ouest de la ville,
'appartements de 3 et 4 chambres,
chambre de bain, balcon, véran-
xia,- S'adresser Evole 49 ou fau-
bourg de l'Hôpital 13, au ler. co

Pour tout de suite ou à conve-
nir, petit appartement, 2 cham-
brés, cuisine, gaz et électricité.
Rue du Château 7. c£.
I A remettre pour époque à con-
tenir," appartement de 5 cham-
bres, galerie vitrée. Prix : 700
francs.
; Faubourg Hôpital 40, 2me.
. A louer, ponr ménage
tranquille, joli logement
[de 5 chambres, confort'moderne, balcon. — S'a-
dresser Faubourg du
gLàc 23. co.

Etude PETITPIERRE & HOTZ
8, Rue des Epancheurs

APPARTEMENTS A JLOUKR :
Dès maintenant on pour époque à convenir

Louls-Favre, 4 chambres avec Treille, une et 2 chambres. —
gaz, électricité, balcon, prix très Prix : 17 fr. 50 et 20 fr.
avantageux. Fahys, 3 chambres, vue éten-

Petite maison neuve, i cham- due. Prix de guerre,
bres spacieuses avec jardin, si- Louls-Favre, 5 chambres spa-
tuée à Gibraltar. Prix : 660 fr. cieuses, électricité. Prix : 700 fr,

Quai du Mont-Blanc, 4 et 5 Sablons, 3 chambres, gaz, élec-
chambres avec balcon. Gaz, élec- tricité. 38 fr. 50 par mois,
tricité. Prix : 700 à 825 fr. clos de serrières, dans immeu-
„¦ ,S_ '7 cbambres- balcon , j ar- ble neuf , 3 chambres, gaz, élec-
dm. 450 fr. tricité, buanderie, jardin. 510 fr,

Grise-Pierre, 3 chambres dans » '_ A ^„ = „v,Qmi „ „„.
maison d'ordre. Gaz, électricité. „*T&£*&L 5 cha™bres' »az'
650 fr ' . électricité. Prix avantageux.

Louls-Favre, 4 chambres spa- Parcs, 2 et 3 chambres avec
cieuses, gaz, électricité. Prix très i balcon. 425 et 530 fr.
avantageux. Côte, . 3 chambres, gaz, élec-

Roc, 2 chambres, électricité, tricité ; vue étendue. Prix : 512
Prix mensuel : 31 fr. francs.

Pour le 24 septembre prochain
Parcs : 3 chambres, eau, gaz, I Faubourg du Château: 3 cham-

électricité. 510 fr. | bres et dépendances. 400 fr.

DOMBRESSON
Jolies chambres meublées, con-

fortables. Mlle Th. Matthey.
Jolie petite chamhre meublée.

Pourtalès 8, rez-de-chaussée.
Chambre meublée, soleil, indé-

pendante, 15 fr. Seyon 9a, 3me.
Jolie chambre, soleil, électri-

cité. Seyon 26, 2111c '
Pour monsieur, pension et

chambre bien située, faubourg
de l'Hôpital 66, 2me. 

Jolie chambre meublée, élec-
tricité. Prix avantageux. S'adres-
ser rue Louis-Favre 13, ler. c.o.

Grande chambre, 1 ou 2 lits,
électricité. Faubourg Hôpital 42,
3me. co.
^̂ _-—mssmnmsw

LOCAL DIVERSES
A loner Immédiate»

ment an centre de la
ville

beau magasin
avec sous sol.
S'adresser en l'Etude dn

notaire Louis Tborens,
rue du Concert 6, à Nen-
châtel. c.o.

Demandes à louer
On cherche à louer, à Saint-

Biaise ou à Neuchâtel, meublé
ou non meublé,

appartement
de 3 ou 4 chambres, avec cui-
sine. Adresser offres Saars 8,
Neuchâtel. 

On demande à louer,

joli e chambre
meublée, confortable, si possible
indépendante, pour ouvrier ran-
gé. A proximité du Plan. Adres-
ser les offres case postale 1505.

On demande à louer une

petite maison
d'environ 6 à 8 chambres, à dé-
faut appartement de même gran-
deur.

Faire offres écrites avec prix'
à P. T. 328 au bureau de la
Feuille d'Avis.
œmtmm *mwmmi&imae£mmmî B mmi_____________K

OFFRES
Demande de place

pour jeune fille ayant fréquenté
2 ans l'école secondaire, comme
volontaire, dans bonne famille
auprès d'enfants, où elle aurait
l'occasion d'apprendre a fond le
français. Offres sous Pc 2763 Z
à la S. A. Suisse de Publicité
Haasenstein et Vogler, Zurich.

JHCN H îFïïnû! ; r
de 18 ans, de bonne famille,
cherche place comme volontaire
dans famille ne parlant que le
français, où elle se perfection-
nerait dans cette langue. — S'a-
dresser à l'Hôtel du Marché, en~
Ville. 

DeiJpes les
de; 20 ans. , de« là Suisse alle-
mande cherchent place dans
bonne maison pour faire le ser?
vice des chambres: ou auprès
d'enfants. S'adresser rue du Tré-
sor 11, 4me étage. '_

Jeune filles et jeunes gens de-
mandent place en ville ou à la
campagne. Karl Amiet, ancien
instituteur, bureau suisse de
placement, Olten. 

3eune jilk
cherche place dans petite fa-
mille de la Suisse française pour
s'occuper du ménage. Petits ga-
ges désirés. S'adresser Mme Bo-
der, Geissmattstrasse 1, Lucerne.

JEUNE FILLE
au courant du service de table,
cherche place comme femme de
chambre dans une bonne famille
à Neuchâtel. Prière de s'adres-
ser à Ida Stuber, Les Colombiè-
res 1, Sme à gauche, faubourg
de la Gare. ___".

Je désire
placer comme volontaire, éven-
tuellement demi - pensionnaire,
ma jeune fille.dans bonne famille
où elle pourrait apprendre lé
français et le ménage. Piano dé-
siré. Adresser offres à V. Burg-
heer, Graben 215, Aarau.

Couturière
se recommande pour du travail
en journée et à la maison. —
S'adresser Neubourg 11, 2me.

Pension REYMOND
La Bérallaz sur Lausanne

Altitude 750 m.
Séjour d'été à la lisière dei

grandes forêts du Jorat. Cuisine
soignée. Prix modérés. Arran«
gements pour familles. 

On cherche un

mécanicien
ayant 4 ou 5 mille francs pour
s'intéresser dans une industrie
en plein rapport. — S'adresser
sous H 1716 N à la S. A. Suisse
de Publicité Haasenstein et Vo-
glci, Neuchâtel.

PERSONNE
de confiance se recommande
pour des journées de couture et
lessives. S'adresser cabinet de
lecture rue des Poteaux 4. 

1 Qui se chargerait de prendre
en pension

vieillard
de 87 ans, situation modeste et
demandant quelques soins t —
Adresser offres avec conditions
case postal e 2136.
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English lessons
Miss HÀRPER

1, CITÉ DE L'OUEST, 1
^U*m»»r ni*_ift^ n ijTiir 1TM il L_fc '.i*.-TMTSai «DM

AVIS MÉDICAUX

J.-Ed. BOITEL
Médecin-dentiste

a transféré son do-
micile

7, rue du Musée
(angle de la rue Purry)
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Avis de Sociétés
Lies Cuites de La Tourne
commenceront ¦ dimanche 2 juil-
let 1916, à 11 h. du matin. En
plein air en cas de beau, à l'hô-
tel en cas de mauvais temps. Ils
auront lieu jusqu'au 1er diman-
che de septembre compris.

On chante les chants évangé-
liques. H 1621 N

Commission d'Evangélisation
de l'Eglise Indépendante.

IIIsUIEIIIEIIlEMEIll
TERREAUX-KAPELLE

Dienstag 27 Juni
8 >/* Uhr

iisÉÉii
Redner :

Emplis. HEBEISEH
Jedermann willkommen

IIISIIIEIHEIIIEIIIEIII
Chapelle de la Place d'Armes

jfllîance Biblique
Chaque mardi, à 8 h.

Réunion de prières
pour le réveil

Tous les chrétiens sont cordia^
lement invités.

,* " ""T
Le bureau de la Feuille d 'Jlvis)

de TJeucbdtel, rue du Temple-
Neuf , 1, est ouvert de 7 heures.,
à midi et de a ft 6 heures.'
Prière de s'y adresser pour
tout ce qui concerne la publi-
cité et les abonnements. \
» 11 mmmm»

PENSION
65 fr. par mois. Ecluse 17, 1er.

On demande à louer pour 15
jours

machine à écrire
On louerait également ou on

achèterait d'occasion

appareil pour pyrogravure
Adresser offres écrites sous L.

N. 372 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

On demande à louer pour tout
de suite un bon

U 11! U
S'adresser Brasserie Muller.

Demoiselle
sérieuse, désire passer ses va-
cances dans bonne famille où
elle pourrait donner des leçons
de français ou dans bureau où
elle aurait l'occasion d'appren-
dre la dactylographie. S'adres-
ser à Mlle L. Volrol, institu-

! trice, Les Genevez (Jura ber-
nois); H 1742 N
????»??????»???»??????

| Sap-îemnie diplômée 1
;MVI°" J. GOGNIAT W
o Fusterie 1, Genève < >
' * Pensionnaires on tout temps \\
{ \ Téléphone b8.81 i ,
? J.H. 15253 C. ?
????•e»»»»»»»»o»»s»»»»

Salon de Coiffure
6. GERBER

Grand'Rue :: Neuchatel

La maison se recommande
pour son bon travail

SpÉciaïte de taille de cheveux el barbe
Shampoing séchage électrique

Parfumerie :: Brosserie :: Postiches
Service à domicile

Ouvert le dimanche:
en éié en hiver

de 7 h. à 10 h. de 7 h. K à H h.
' —: TARIF *MODÉRÉ :—

Téléphone 10.49 Téléphone 10.49

Commerçant
énergique et sérieux, cherche à
emprunter 8 à 9000 fr. contre sé-

i rieuses garanties. — Intérêts et
remboursement au gré du prê-
teur. Paires offres écrites sous
R. H. 397 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

On demande à louer, pour les
foins, un

bon cheval
de confiance. Bons soins assu-
rés. Faire offres à Fernand Be-
noit, Chaudrette s. Couvet, Val-
dè-Travers.

On cherche à placer un

garçon
de 16 ans, bien élevé, de Zurich,
pendant les vacances (16 juillet-
19 août, dans une famille du
canton de Neuchâtel , où il aurait

-l'occasion ..de parler français. —
Offres écrites avec conditions
sous chiffre W. B. 400 au bureau
de la Feuille d'Avis. 

Sage-femme diplômée
Mme Dupasquier-Bron

rue de Carouge 48, Genève
Consultation. Prix modéré.
Pensionnaires. Soins médicaux.
Téléphone 42.16 JH.12972C

On demande à titre de prêt
pour

les internés Français et Belges
à Engelberg

2 pistons si b.
4 clarinettes si b système

Bœhm.
1 saxophone alto mi b.
2 trombonnes en ut.
2 barytons si b.
2 basses si b, 4 pistons.
1 contrebasse si b.
2 altos mi b.
Les personnes possédant les

instruments désignés ci-dessus,
en les prêtant font une bonne
œuvre et elles peuvent être as-
surées que les musiciens en
prendront le plus grand soin.

Prière d'envoyer les instru-
ments à M. Eugène Seinet, co-
mestibles, à Lucerne.

2 rennes f lies
de la Suisse allemande, de 17 et
21 ans, cherchent place dans
bonne famille, une pour faire le
ménage et l'autre pour appren-
dre le français et la cuisine, si
possible dans le canton de Neu-
châtel. Demander l'adresse du
No 392 au bureau de la Feuille
d'Avis.
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PUCES
On cherche

une domestique
recommandée et connaissant un
peu la cuisine. Petit ménage.
Gages 40 fr: par mois. S'adresser
Saars 8 ou Boine 7, Neuchâtel.

On cherche pour tout de suite,
comme remplaçante, pour envi-
ron deux mois, première

Femme de chambre
très au courant du service. De-
mander l'adresse du No 395 au
bureau de ta Feuille d'Avis.

On demande une

brave fille
pour aider à tous les travaux du
ménage.

Se présenter à la direction de
l'asile des vieillards de Beaure-
gard , Vauseyon-Neuchâtel.

On cherche

bonne à tout faire
sachant bien cuire. Petit mé-
nage. Entrée tout de suite. —

: Adresser offres à M. Quinche,
Cressier. 

pour gestève
Dame seule, dans petite villa,

demande tout de suite Jeune
bonne à tout faire. S'adresser à
M. le pasteur Montandon, Nyon.

Pour Genève, on demande une
JEUNE FILLE

honnête, propre et active, sa-
chant cuire et connaissant les
travaux du ménage. Adresser
les offres à Mme ̂ F. _R. Avenue

, de Vaxrens %, Genève.
. Oh demande une

t eu né fille
pour travaux accessoires de bu-
reau. Entrée immédiate. Faire
offres écrites soùs chiffres B. J.
373 au bureau de la Feuille d'A-
vis. ' 
•maaemst t̂ssamamssmJmmmmsmemmmmmmsssm

EMPLOIS DIVERS
On demande pour magasin de

la ville

jeune employé
I au courant de la vente des con-
fections pour hommes. Offres
écrites sous E. O. 396 au bureau

, de la Feuille d'Avis. 
On demande pour un hôtel un

lura portier d'étage
; S'adresser hôtel du Soleil, Neu-
chàtel. 

Bon camionneur
trouverait emploi immédiat chez
L.-F. Lambelet et Cie, Treille 2,
en ville. 

On demande tout de suite un

domestique charretier
S'adresser au café du Raisin,

Cortaillod;

ON DF \NDE
une bonne ouv_ .. _ e  repasseuse,
une apprentie ou réassujettie.

: Entrée tout de suite. Blanchis-
serie Parisienne, Leysin-village.

ON DEMANDE
pour tout de suite, un voya-
geur à la commission, qui s'oc-
cuperait de placer articles ali-
mentaires. Adresser offres écri-
tes "sous chiffres D 391 au bu-
reau de la Feuille d'Avis. 

Hemonteur
est demandé chez Ernest Borel
et Cie, rue Louis-Favre 15. c.o.

pour l'académie, sont demandés
pour poser de préférence le di-
manche de 9 à 12 heures. So
présenter aux dites heures ou
tous les jours à midi, depuis
lundi prochain. Demander l'a-
dresse du No 381 au bureau de
la Feuille d'Avis.

Modiste
On demande une bonne mo-

diste bien au courant de son
métier, place stabl e en cas de
convenance. S'adresser par écrit
à B. B. 383 au bureau de la
Feuille d'Avis. 

Chef d'atelier
Les tramways de Neuchâtel

cherchent pour leurs ateliers de
réparations un bon chef mécani-
cien, bien au courant de son
métier et ayant des connaissan-
ces en électricité. Adresser les
offres à la direction de la Com-
pagnie. H 1715 N

ON DEMANDE
pour le ler juillet , un garçon li-
béré des écoles, comme porteur
de lait. S'adresser à la laiterie
Widmer-Debrot à l'Ecluse, c.o.
mmmtsgmmmmmsmmsssmmmss ^mss ŝm ^

' Apprenti boulange '
Jeune homme est demandé

tout de suite. Apprendrait aussi
la pâtisserie. Rétribution immé-
diate. S'adresser boulangerie E.
Clément, Morges.
sSSmmËSÊSSSSÊSÊSSÊÊSSÊÊÊOÊSÊ.

PEBOUS
Trouvé, au Mont Racine,

montre homme
argent. La réclamer contre frais
d'insertion à M. Hauser, Bas-de-
Sachet, Cortaillod. 

Perdu le 15 juin un petit

bracelet or
gçotnrmette

Le rapporter contre récom-
pense, Beaux-Arts 15, 3me, à dr.

AVIS DIVERS
On prendrait pendant les

vacances d'été
2 ou 3 enfants en pension. Bons
soins assurés. Prix modéré. —
S'adresser à Mlle Sophie Cher-
vet, Sugiez (Vully).
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| [Directeur technique I
¦ capable, expérimenté, est demandé par une impor- B
| tante\ g
| fabrique de cacao et chocolaterie m
â Entrée le plus tôt possible. PJLAOE DURABLE. U
P Les postulants doivent être énergiques, consciencieux, *
jy avoir déjà occupé avec succès des places semblables £

J B  et connaître à fond (écrire et parler) la langue aile- ¦
j ¦ mande. Adresser oSres avec force détails concernant la U
S carrière, copie des certificats, indication des préien-
B tions sous H. V. 8936 h Bndolf JKosse, fier-
¦ lin S. W. Ka 7990 g
B S
B  ̂ _ n

• UéGaniGiens-Outilleurs
connaissant bien leur partie, sont demandés dans importante fabri-
que d horlogerie. Adresser offres sous H 5983 J à la S. A. Suisse
de Publicité. Haasenstein & Vogler, St-Imier.
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Ii avion «tle Boncoïiirfc

On écrit de la frontière au « Démwnate-v. ;de
(Delémont que lWion qui «a survolé Bonoauirt et
ÏTahyy le 17 juin , «et sur lequel nos trouves ont
taré, était ran puissant biplan monté par quatre
'Anglais et qui a été «obligé d'atterrir dans la ré-
gion d'Hérimanoourt (Âfeace) parce que les pro-
jectiles avaient tou'clié cert aines de ses œuvres
"vives.

Il est certain que lWion . s'était égaré, oar le
«pilote ne oonnaissiait pas notre frontière.

Ii'indastirie chimique allemande
BERLTNT, 25. — Les 'assemblées générales des

grandes fabriques die couleurs , allemandes ont
iratifié, à là fin «do mai, les conventions P'ax les-
quelles les communautés «d'intérêts existant en-
tre plusieurs «des puissantes entreprisses oMmi-
jques seront orientées désormais dans le sens d'un
monopole.

L'industrie la'llennande se puépaïe à réaliser l'é-
liminiation de la concurrence intérieure, l'é-
change des secrets de fabrique, ia mis© en com-
mun «des bénéfices, des . usines et le partage du
'{produit total d'après fe pouroentage des partici-
Ipationis. L'entente groupe pour 50 ans huit en-
treprises représentant ensemble un capital ac-
tions et obligations de 350 millions de marks et
disposant de si fortes réserves que leur puis-
sance financière atteint un milliard de marks.

Deux mois sans viande
Les journaux «allema nds annoncent que M. von

îîatoeki , directeur de l'office impérial de l'ali-
mentation, 'aurait l'intention d'interdire inces-
samment la «consommation «de la viande pour une
durée de deux mois.

Rassurante mercuriale
La mercuriale publiée par « La Frontière > ,

de Beifort, donne les prix suivants «de quelques-
unes des «denrées d'alimentation dans la cité de
'guerre :

Oeufs frais , la do-iiBaine, 1 fr. 90 à 2 fr. 20 ;
ibeurre, la livre, 2 fr. à 2 fr. 20 ; poulets, la li-
vre, 3 fr. ; lapins, la livre, 1 fr. 80 ; pommes de
terre, le kilo, 45 à 70 cent. ; oignons, le kilo, 65
à 70 cent. ; cerises, la livre, 60 à 70 cent. ; abri-
cots, la livre, 90 cent. ; bœuf , la livre, 85 cent, à
1 fr. 35 ; veau , la livre, 1 fr. 25 à 1 fr. 70 ; moeb-
ton, la livre, 1 fr, 20 à 1 fr. 80 ; porc, la livre,
1 fr. 80 à 2 fr. 70.

Eh !Eh !
On lit «dans le < Berlin er Tageblatt » du 18

juin, sous la signature de M. Lujo Brentano, un
des économistes les plus écoutés «de l'Allemagne :

c Je ne suis certes pas partisan, en principe,
d'une intrusion plus grande de l'Etat dans la vie
économique. Mais il y a idéal .et idéal, suivant
les temps. Aujourd'hui, il ne s'agit , pas de savoir

jçe ..que.rdevrait, être la .meilleure organisation éoo-
"m>miquœ. . ¦¦:.,. -,

» Aujourd'hui, nous nous trouvons placés en
face d'un problème concret, qui est celui-ci :
comment faire pour que notre population puisse
tenir jusqu'à ce que nos ennemis soient prêts à
faire une paix où, malgré toutes nos victoires,
nous ue soyons pas les vaincus ? »

Eront italo-autrichien
ROME, 26. — Un communiqué du commande-

ment suprême annonce que l'ennemi n'ayant pas
réussi dans son attaque, nos troupes ont passé
de la défensive à l'offensive et ont contraint les
Autrichiens à la retraite. Le croisement des rou-
tes de Mandiello, les positions de Gomberto, Mo-
letto, Monte Longara, Asiago, Sedrana et Monte
Cenzio ont été reprises. La marche en avant con-
tinue ; nos troupes talonnent l'ennemi.

IL a guerre sous-marine
PARIS, 26 (Havas). — Le 23 juin, le croiseur

auxiliaire italien « Citta di Messima » a été tor-
pillé par un sous-marin, dans le canal d'Otrcunte.
Le contre-torpilleur « Fourche » , qui l'escortait,
la attaqué le sous-marin, qui a disparu.

Peu après, dans les mêmes parages, le « Four-
che » a été lui-même torpillé et couilé. Presque
tout l'équipage a été sauvé.

I_es Alliés occupent Tîiasos
PARIS, 26 (Havas). — On mande de Saloni-

que au « Matin » que l'île de Thasos a été défi-
nitivement occupée par les alliés dont ia flotte
bombarde sans cesse les côtes bulgares de la mer
Egée. X«anthi a «subi d'importants dégâts.

Nouvelles économiques d'Allemagne

L'an paisse, un décret avait interdit aux pay-
sans de toute l'Allemagne de faire boucherie
«pour leur propre compte, la viande des porcs d'é-
levage devant être répartie entre toute la popu-
lation. La meisrare n'a pas «eu les résultats atten-
dus. Les paysans ont considérablement ralenti
l'élevage des porcs, et le gouvernement vient de
rapporter l'ordonnance, qui cessera d'être en vi-
gueur le 1er octc.bre prochain. La viande prove-
nant «des porcs abattus pour l'usage «domestique
des paysans ne comptera pas dams ia ration de
viande légale. On espère, par là, assurer une
augmentation du marché.

La disette de sucre augmentant, un arrêté fé-
déral «autorise las bra sseries à employer la sac-
charine dès le 15 juillet prochain. L'office cen-
tral créé pour la répartition de la saccharine a
pleins pouvoirs pour autoriser la substitution du
produit chimique au produit végétal avant la
date fixée pour les établissements que l'absence
totale de sucre obligerait à suspendre leur £a*
«brication.

La guerre «économique continue «entre l'Alsace-
Lorraine et le grand-duché de Bade. Celui-ci
ayant interdit l'exportation des fruits en Al-
sace, le gouvernement alsacien «a, par représail-
les, suspendu l'exportation des légumes dans le
grand-duché. Naturellement, les maraîchers de
Ruprechtsau, près de Strasbourg, qui, d'avril à
août, envoyaient chaque jour plusieurs vagons
de légumes dans l'Allemagne du sud. se plai-
gnent d'être acculés à la ruine. Ils préten«deat

Des « pépèrea » au seuil de leur abri

que la hausse d«es prix a été causée moins par.
l'exportation dans les Etats confédérés que-par
l'humidité et le froid.
„, t*£fflp . fùaçHo». «rie*» -prix ma rima sur le heurrs a
eu pour conséquence, la disparition totale de
oette denrée sur certains marchés de l'Allema-
gne, du sud. Les paysans n'en «apportent plus, et
quand on le leur reproche, ils répondent que tant
que la graisse «de char sera plus chère que le
beurre, ils emploieront leur beurre à graisser les
roues de leurs véhicules.

380 allemand, p«ir exemple, s'en vent crever une
porte de chêne à 1200 m. Le simple ehrapnell de
77 envoie en éclatant •une gerbe de balles qui tue
encore un homme a 200© m. O'èist dans cette tour-
mente, stras oes feux entrecroisés, arrivant de la
terre et dra ciel, que,, du côté allemand comme dra
côté français, sie font depuis deux mois les relè-
ves d'infanterie, le ravitaillement en vivres et
en munitions.

Ceux qui arrivent de cet enfer déclarent qu'ils
n'ont rien vu de pareil. L'arrivée au fera coûte à
elle , seule trois fois plus d'hommes qu'une ba-
taille meurtrière au siècle dernier. Dans certains
cas, il a fallu envoyer quatre caissons pour qu'il
en arrive un. Le miracle, c'est que, sous cette
avalanche, les hommes tiennent, les munitions
arrivent. Une tranchée a été écrasée eouis les gros
obus, les chemins de fer, comme les appellent
les hommes. Mais il est resté deux mitraillerais.
Ils entendent le fracas des obus s'allonger der-
rière eux, signe q«ue l'assaut d'infanterie va se
faire : ils mettent la mitrailleuse sur le parapet,
ils attendent la première vague et, à cent mètres,
ils fauchent tout.

Et c'est ainsi depuis le 21 février 1916.

La singulière aventure

Du < Démocrate » :

Le lieutenant de cavalerie P., commandant
l'un de nos postes frontières dans le Jura, vient
d'assister à l'incident drôle que voici :

A quelques pas de X. se trouvent en batterie
quelques canons allemands antiaériens. Le com-
manj daint de ia batterie, un capitaine du génie,
von K., raconte que, depuis le début de la guer-
re, s'acharne contre Irai la guigne la plus noire ;
il en est encore à son grade dra début, n'a pas
réussi à avancer et n'a pas même décroché la
Croix «de fer , alors que Dieu sait qui ne l'a pas
gagnée !

Pourtant les occasions n'ont pas manqué à von
K. de faire la preuve de ses capacités. C'est par
douzaines qrae les avions fra«nçais sont venus sur-
voler sa batterie soigneusement dissimulée à
F ombre de là frontière. Et leur en a-t-il envoyé,
à ces oiseaux effrontés, des salves d'artillerie,
des volées de shrapnells ? Leur en a-t-il envoyé !
Eh ! bien, la déveine, la sale guigne : jamais au-
cun de ses projectiles n'a porté... si oe n'est sur
les maisons drà village que l'on voit à quelques
centaines de mètres, à l'orée d'un bois et dont
araeur_e ne conserve sa toiture indemne.

- Cependant von K., bien que rageur, n'en garde
pas moins le ferme espoir de racheter par un
oorap d'éclat ses mésaventures passées.

TJn jour, l'occasion devait se présenter.
C'était mercredi dernier, au «petit jour, alors

que le soleil encore mal éveillé n'ouvrait qu'à
demi sa lourde paupière sur les vallons assoupis
des rives de la Largue.

Le capitaine von K. bondit sur sa couche :
< Il Irai semblait dans l'ombre entendre un fai-
ble bruit. »

C'était... c'était précisément le ronflement
lointain d'un moteur qui annonçait l'arrivée pro-
chaine de l'oiseau attendu.

Et, en effet, à peine au poste, voilà que se dé-
tache dans le ciel laiteux um point noir qui s'a-
vance par-dessus ies terres alsatiques. Il est à
urne hauteur effrayante.

« Cinq mille, commande ^officier, 30 "W, 24 o,
charge douible. »

Ses hommes exécutent les commandements,
silencieusement, sans broncher. Au fur et à me-
sure qrae l'avion s'avance, le pointage est corrigé
avec mm» exactitude mathématique ; von K.
tremble d'émotion : cette fois, la « canaille » ne
lui échappera pas.

Et, en effet, presque en même temps que 2»
quadruple détonation se produit , on voit dians le
champ des petits nuages noirs qui marquent îà-
hautt l'éclatement des shrapnells, l'oiseau gigan-
tesque osciller lourdement, 'puis tomber sans
hâte, touché dans ses œuvres vives.

« Ah ! sacra ! s'éorie le capitaine, le poing
tendra vers l'oiseau qui descend. Je l'ai, «cette
fois, ma Oroix de fer. »

Et, comme s'il avait brusquement unie vision,
ii tend les mains pour recevoir la suprême ré-
compense de la gloire : La Croix de fer descend
des cieuxy formidable, énorme, . recoravrant les
deux ailes du gigantesque avion...

C'est un < Tarabe » qu'il vient de canarder à
une invraisemblable hauteur ! LUX.

TABLEAU DE BATAILLE

Le rédacteur militaire du « Journal des Dé-
bats », décrit ainsi le champ de bataille de Ver-
dium :

Il n'y aurait rien de plras Inexact que de s'i-
maginer ia bataille de Verdun comme se dérou-
lant le long d'ran cordon de fera où les troupes se
poussent et où les feux se concentrent ; en réa-
lité, il faut ee représenter une averse d'acier
tombant sans discontinuer et couvrant de sa
pluie urne énorme province dont les lignes des
deux adversaires occupent à peu près le centre.
Les collines des forts, au sud de notre front , et
dont il n'a j amais  été question dians les commu-
niqués, comme Tavannes et Soraville, au sud de
Vaux, sent criblés de gros obus par nos adver-
saires. On peut dire que toute la zone jusqu'au
chemin de fer «de Verdun à Etain «reçoit ce dé-
luge. Nous en renvoyons autant, naturellement,
ara nord des lignes allemandes, de sorte que
c'est, au total , une profondeur de dix kilomètres
au moins sur laquelle se croisent les obus de. tous
les calibres.

Imaginez tout cela sifflant , éclatant et en-
voyant des éclats dont quelques-rans, ceux du

SUISSE
Chez les postiers. —• Dimanche, à Berthoud,

ia 22me assemblée des délégués de la Société
suisse des fonctionnaires postaux, qui compte
actuellement 44 sections et 4282 membres, soit
environ le 95 % de tous les fonctionnaires pos-
taux, après avoir 'liquidé um certain nombre de
questions d'organisation intérieure et discuté la
question du renchérissement de ia vie, a décidé
de postuler, d'entente avec l'Union fédérative
des fonctionnaires, employés et ouvriers de la
Confédération, des suppléments de traitement
pour atténuer les/ effifts dm renchérissement.
Elle préconise ran système de répartition dégres-
sif, les plus fortes allocations devant aller-aux
traitements les plus feibdes, proportionnelles
ment aux charges de famille.

Orages, — Dimanche (soir, vare 6 1. %, <œn
violent orage accompagné de grêle s'est abattu
sur les hauteurs de l'Alpenaoh, Sarnen et Kenje.
Ces alpages avaient repris leur aspect d'hiver.

fc— Un orage de grêle d'urne rare violence a ra-
vagé dimanche soir, entre 7 et 8 h., la région de
Cossonay. Les territoires de Alens, Lnseery,
Daillens, Pentbaz et Penthalaz ont été partioa-
Kèrement éprouvés : Cos«soniay ran peu moins.

Des grêlons comme des noix sent tombés ser-
rés pendant 25 minutes. Les blés, les avoines,
même les foins eont bâchés. Les jardins, les
plantages, les arbres fruitiers , les cerisiera sont
abîmés.

TESSIN. —On mande au * Journal de Ge-
nève » :

L'information relativement au rappel à Rome
de l'évêque Peri-Morosini est confirmée par les
journaux locaux. Le «Carrière del Ticino» ajoute
que l'enquête du «procureur général sur les faits
que Soldiui, l'ancien valet de chambre de l'évê-
que, reproche à ce dernier, continue et ne finira
pas avant une dizaine de jours. L'autorité judi-
ciaire a invité l'évêque k se tenir à ea disposi-
tion. Il ne. pourra pas abandonner sa résidence
avant d'avoir été entendra ara cours de l'enquête.
Quelles qrae soient les mesures du Sadnt-'Siège
vis-à-vis de l'évêque, çonclrat le « Carrière del
Ticino », la justice civile* qui a été «saisie parles
parties intéressées, continuera jusqu'à la fin la
recherche de la vérité. Les résultats de son en-
quête consciencieuse et ^énergiqrae seront- soumis
à l'opinion publique sans égard d'aucune sorte.
Noms insistons sur le fait que la question devient
très grave et qrae rien désormais ne pourra plue
arrêter le' scandale. ¦¦

'-

RÉGION DES LACS
Bienne. — Le crédit de 500,000 fr. demandé

par le Conseil municipal porar la démolition et
Ja reconstruction de l'usine frigorifique et porar
l'agrandissement de l'abattoir a été accordé par
790 oui contre 189 non; . .

Dans l'élection complémentaire au Grand Con-
seil, M. Gustave Montandon a été élu sans oppo-
sition par 876 voix. :

CANTON
Fleurier (corr.). — LJû bourdonnement de voix

animées remplissait la gnande salle du musée
pendant les deux jours' de ,vernissage à l'exposi-
tion des internés, qui a attiré de nombreux visi-
teurs, tant du dehors que dra vallon ; dès le p«re-
mier coup d'œil, cette riche collection d'œuvies
sans cadres nous signale des; circonstances excep-
tionnelles et nous,place-en face d'une réalité qui,
peu à penï, remplit l'âme d'̂ ne intense émotion.

. SUT. les 670 numéros .du catalogue, 63 forment

la slérile paintiduilière die M. Boilion-Vincenues :
ravissantes aquarelles, si fi nes qu'on les-croirait
destinées à orner des é\ ! iils on- autres objets
précieux, et qui poétisent en teintes délicates les
bords du Weser, dra Havel, de la Pader, dont les
plaines monotones et les triste® marais devien-
nent des. paysages de rêve. M. Henry Bimg ex-
pose environ 160 oeuvres diverses, d'un dessin
vigoureux, d'une couleur nette et hardie : ta-
bleaux du camp où les prisonniers sont pris sur
le vif, dans leurs occupations de taras les jours ;
baraqraes et' palissades, saisissante évocation
d'heures sombres et interminables ; et le coeur se
serre en pensant à ceux qui y souffrent encore.
Du même auteur, voici «des « charges » excessi-
vement «bien trouvées des membres ûe notre
comité ; lé caricaturiste y déploie um mordant
très sûr. Les deux artistes en oollaborati'ora.norais
donnent des scènes du camp, des paysages et des
«photographies du plras haut intérêt, reproduisant
des ouvrages faits par les prisonniers.

A signaler encore des peintures de MM. Paul
Keufer et Rogerol, des cadres sculptés de MM.
Alfred Longin, encore p«risonnier à Holzminden,
et Emile Bascop, interné, des dessins de prison-
niers anglais et des oeuvres de.soldats : MM. Léo
Lelée et Forarnier, peintures très vivantes du
front, où on sent passer le frisson de l'horrible
bataille ; des objets façonnés par M. Roger An-
>* fV-T^-^ys '-'—V^ »fc -•'?——. . C- .̂ ^¥sw4" ' ~ ¦>- -—4r J .• '- ¦*¦ *,
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bois de M. Fernand Dubois, prisonnier à Gies-
sen ; en outre, toute une collection de figurines
en 'bois, œuvres des mutilés de Lyon.

La notice, profondément émouvante, est due
à M. Rédelsperger, professeur, qui dépeint en pa-
ges vibrantes l'amertume et la monotonie déses-
pérante de ces longs mois d'exil ; avec un frag-
ment dra journal du oamp, elle forme la partie
littéraire de ia très intéressante brochure éditée
par M. Scbwab, et qui constitue le premier nu-
méro d'une série intitulée ; c L'Art pendant la
guerre ».

Plusieurs œuvres sont déjà vendues ; malgré
la dureté des temps, on se laisse tenter par l'at-
trait de la dorace France et le talent de ses artis-
tes, et on tient à garder un précieux souvenir de
leur séjour chez nous.

Môtiers (corr.). — Vendredi dernier, les écoles
de la localité ont fait leur course annuelle à Mau-
borget. La j ournée était très belle et tout faisait
prévoir une réussite complète quand au retour,
l'orage qui s'abattit sur le Vallon entre 7 et 9 h ,
surprit notre jeunesse scolaire vers la ferme de
Pierrrenod. Une heure de marche sous cette pluie
diluvienne, et il est facile de se représenter la ren-
trée de nos élèves ; mais la gaité n 'était pas exclue
pour cela.

Samedi soir, aux environs de 8 heures, une colli-
sion s'est produite sur la route de Môtiers à Fleurier
entre un j eune homme de Travers monté à bicyclette
et un motocycliste de Fleurier. Le premier fut vio-
lemment proj eté à terre, où il resta étendu jusqu'à
l'arrivée d'un médecin que le motocycliste, qui s'en
tire sans aucun mal, s'empressa d'aller quérir. Le
médecin ne constata sur le moment qu'une violente
secousse cérébrale, mais sans blessures corporelles ;
peu après, le blessé fut conduit en voiture à son do-
micile. Espérons que son état ne s'aggravera pas.
Quant au vélo, il est fortement endommagé.

— Dimancbe après midi avait lieu au Vallon de
Riaux sur Môtiers la réunion du groupe des Unions
chrétiennes du Val-de-Travers. Comme la journée
était assez belle, une nombreuse assemblée s'était
donné rendez-vous dans ce charmant coin de Jura
et se préparait à écouler les orateurs qui devaient
donner trois conférences quand, vers 3 heures, lo
ciel s'obscurcit, annonçant un orage prochain. En
gens prudents, nos unionistes discutent et votent la
résolution de quitter ce site, pour le moment peu
sûr, et d'aller tenir leur réunion au temple de Mô-
tiers, Sage décision, car peu de temps après l'arrivée
à l'église, les bondes des cieux étaient ouvertes. Ce
fâcheux contretemps a gâté la fête qui aurait été si
belle au milieu de la nature.

Le Locle. — Dimanche soir, pendant l'orage,
rane partie de la ville a été subitement plongée
dans les ténèbres ; la foudre était tombée non
loin de l'usine électrique de Combe-Garot, où elle
a brûlé trois moteurs'. La foudre a aussi endom-
magé le réseau des Brenets, où la lumière «a man-
qué momentanément. \

Plusieurs orages ont sévi dans la journée sur
la région du Dorabs et sur le Val-de-Travers, ain-
si que sur le Grots-de-Vaud, où l'on signale des
dégâts aux cultures.

Peseux. — La fête des liens- nationaux a eu
lieu à Peseux conformément au programme que
nous avions publié. On a annoncé la création d'un
nouveau lien aux Bayards ; le nombre des mem-
bres de ces groupements est de .2003. Le lien de
Cernier a été nommé lien directeur. •

, Val-de-Ruz. — Pour le régional du.Val-de-
Ruz, l'excédent des recettes sur les dépenses, de
l'exercice écoulé, comprenant, le produit , des ca-
pitaux disponibles, par 3059 fr . 39, s'élève à
.13,411 fr. 26, et permet de faire le versement
légal au fonds de renouvellement par 7,195 fr.

.43, de couvrir le solde passif de 1914, 103 fr. 78,
,et de diminuer de 6112 fr. 05 le compte dé dé-
penses à amortir.

CHRONIQUE VITICOLE
Lutte contre le mildiou. — Les deux ou trois

inj ections au moyen de bouillies cupriques, qui ont
déjà été faites, out sans doute suffi pour garantir la
feuille jus qu'à présent, mais n'ont aucune action
préventive sur les organes de la fleur.

Il est ainsi de toute nécessité, si l'on veut empê-
cher que le champignon atteigne le fruit au moment
de sa formation, de procéder à un sulfatage dès que
la fleur est ouverte. Toutes les grappes et les parties
de la- même grappe ne fleurissant pas en même
temps, il est recommandé de procéder à une in-
jection dans les premiers jours de la floraison et à
une seconde huit j ours plus tard.

Les grappes qui ont été atteintes par la solution
cuprique étant seules préservées du. mildiou, nous
conseillons de mettre préalablement à découvert
celles qui sont dissimulées sous les feuilles, par
l'enlèvement des «rebuts » et- môme de feuilles, si
c'est nécessaire.

L'emploi dea-poudres cupriques qui pénètrent à

l'intérieur du cep peut, dans quelque mesure, sup-
pléer à la procédure indiquée plus haut. Nous le
recommandons vivement pendant la floraison de la
vigne. La poudre cuprique se prépare par l'adjonc-
tion à 100 kilos de soufre de 5 à 10 kilos de sulfate
de cuivre pulvérisé, ou de verdet

(Département
de l'industrie et de l'agriculture. )

NEUCHATEL
Chez les maîtres bouchers. — La deuxième

journée du VlIIme congrès des maîtres-bou-
chers et charcutiers de la Suisse romande s'est
passée conformément au programme annoncé,
malgré un ciel menaçant de temps à autre, et des
ondées passagères. Les congressistes sont montés
à la ferme Robert, où ils ont admiré le parc du
Creux-du-Van ; puis à midi, ils se retrouvaient
au Champ-du-Moulin pour le banquet, qui fut
excellent. ,_, .]

Deux conférences furent encore entendues. !M.
Rouvière, de Genève, parle de « l'importation et
de l'exportation de la charcuterie entre l'Allema-1

gne et la Suisse ». Il rappelle les plus récentes
conventions réglementant ce commerce et cite
à l'appui de ses textes de nombreux chiffres, sur
lesquels 0n- nou2-pe-~\3ttra de -£-i«s insister 3ar
ils étaient trop, d'autant plus qu'une bonne par-
tie de l'exposé du conférencier s'est malheureu-
sement perdue jl'ans le brouhaha. Au cours de la
discussion qui suivit un orateur a fait remar-
quer qu'une grande maison de Bâle expédie tout
ce qu'elle veut en Allemagne, tandis que1 les
bouchers ne peuvent rien exporter du tout ; il y
a donc deux poids et deux mesures, s'écrie l'ora-
teur (M. Hûser, de Lausanne) qui ajoute : < Cei
procédé permet à la dite maison de se maintenir
dans la Suisse romande et de réaliser ses gros bé-
néfices ». Le vœu i est émis que le Conseil fédé-
ral, dans les futures conventions commerciales
avec l'Allemagne, exige de ce pays la réciprocité
en ce qui concerne l'exportation.

M. Louis Bovet , de Genève, parle à son tour de,
< La situation faite à la charcuterie suisse par lé
refus du Conseil fédéral de tarifer le bétail ><¦

ggtf Voir la suite des nouvellas à la pana suivants

Etat civil de NeuchâîeS
Promesse de mariage

Paul Leidecker, pasteur, à Devais, et Blanche»;
Isabelle Jùûiër, à Neuchâtel. . *

Décès
24. Jacques-Auguste-Albert Kissling, relieur, né 1&

20 novembre 1848.
24. Maria née Roth, veuve de Edouard-Rodolph^

Lemp, née le 23 janvier 1879.
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Partie f inancière

AVIS TARDIFS
FRATERNITé D'HOMMES

de NEUCHATEL
Ce soir, k 8 heures

Grand Auditoire de l'annexe des Terreaux

Séance générale annuelle
Rapports annuels.
Nomination du comité, etc.
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f ille te de teiel
Paiement des abonnements par chèques postaux

jusqu'au 3 juillet, dernier délai
En vue d'éviter dés frais de remboursements, MM}

les abonnés peuvent renouveler leur afcon_ . eme.a_
piour le

Sme trlMie^Éi*©
ou le

SSme semes!F©
en versant le montant à notre

Compte de chèques postaux IV.178
À cet effet tous les bureaux de poste délivrent

gratuitement des bulletins de versements (formulai-
res verts), qu'il faut remplir à l'adresse de la Feuille
d'Avis de Neuchatel, sous chiffre IV.178.

Le paiement du prix de l'abonnement est ainsi et->
fectué sans frais de transmission, ceux-ci étant sup»
portés par l'administration du journal.

Prix de l'abonnement :

3 mois, Fr. 2.65; 6 mois, Fr. 5.30
Prière d'indiquer au dos du coupon le nom, pré»

nom et l'adresse exacte de l'abonné.
Les abonnements qui ne seront pas payés le 3

Juillet feront l'objet d'un prélèvement par rembour-
sèment postal, dont les frais incombent à l'abonné/

Pour Neuchâtel-Serrières, le prix .de l'abonne^
ment est de :

3 mois, Fr. 2.40; 6 mois, Fr. 4.80
payable au bureau du journal ou aussi par "clièqus
Dostal, jusqu'au 3 juillet, dernier délai.

ADMINISTRATION
de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL



I
L'orateur constate que la décision du Conseil fé-
déral a eu comme principal résultat de favoriser
l'agriculture suisse, dont les exigences sont tou-
jours plus grandes. Il propose de renouveler les
démarches auprès du Conseil fédéral suisse, sinon
les prix de la viande atteindront bientôt des pro-
portions inconnues jusqu'à aujourd'hui. Le tout
est renvoyé au comité central pour discussion.

Pour terminer la séance, M. Ed. Suter, de Mon-
Itreux , porte son toast à la ville de Neuchâtel et
'à la section de cette ville, qui avait bien fait les
choses pour la préparation de la fête qui vient
de se . terminer. A 4 heures, les congressistes se
dirigeaient par les gorges de l'Areuse, sur Bou-
dry, d'où le tramway devait les conduire à Cor-
taillod , un bateau devant les ramener de là à
Neuchâtel.

Arts da feu. — Samedi dernier, à l'«Exposition
des Arts du feu », une intéressante causerie a été
faite sur la verrerie par M. Auguste Bastard, de
Genève. C'était la première d'une série qui a été
organisée pour le mois que durera cette manifesta-
tion artistique dont le succès s'affirme de jour en
j our. Demain mercredi aura lieu la seconde, dana
les locaux mêmes de l'exposition, par M. Paul Bo-
nifas, de Versoix, sur « la céramique >. Tons les vi-
siteurs pourront en bénéficier.

Théâtre. —• Par suite des difficultés d'arrivée
d'artistes, vu les circonstances actuelles, la saison
d'opérette à la Rotonde est renvoyée en octobre
prochain.

Le proj et d'horaire. — Le premier "projet d'ho-
raire pour l'hiver 1916/1917 vient de sortir de
presse et a été remis aux autorités où les inté-
ressés peuvent les consulter. Il y a «peu de modi-
fications importantes à noter.

La Directe rétablit le train de 6 h. du matin,
au départ de Neuchâtel, et aussi le train de o h.,
les mardi et samedi. Le train Pontarteer-Berne,
partant actuellement de Neuchâtel a 7 h. 50 soir,
est retardé jusqu'à 8 h. 07.

Sur les lignes de Bienne, Pontarlier et La
Chaux-de-Ponds, nous remarquons que tous les
trains de la soirée, entre 9 et 10 h., accusent un
retard de 10 à 15 minutes, tant dans les arrivées
que dans les départs.

Les nouveaux trains directs et omnibus créés
pour l'été 1916 subsistent tous dans le nouveau
projet, qui présente ainsi une notable améliora-
tion comparativement à ce qu'a été l'horaire de
l'hiver dernier. Il faut espérer que ce programme
; pourra être exécuté sans nouvelles modifications
! et que les événements ne nous obligeront pas à
subir des restrictions, par suite de manque de
charbon.

JL» gsierr©
A l'ouest

Communiqué français 9e 15 heures
; PARIS, 26. — Une . tentative ennemie sur en
petit poste à la Pille-Morte a été repoussée à
coups de grenades.

Sur la rive gauche' de la Meuse, duel d'artille-
rie, particulier ement vif daims la -région dm Mort-
Homme. SUT la rive droite, une attaque aille-
m'awde, «prononcée sur nos positions à l'ouest de
l'ouvrage de Thiaumont, a complètement échoué
sous nos tirs de bamrage et d'infanterie.

Entre les bois Pumin et Le Cbênois, nous
avons enlevé, au cours d'une opération lowie,
[quelques éléments «d'une tranchée ennemies.

Sur les autres secteurs, des actions d'artillerie
Sont signalées.

Nuit calme sur le reste du front.

Communiqué allemand
BERLIN, 26. — L'activité combattante a été sé-

rieuse, comme dans les deux derniers jours, sur
notre front dirigé à l'ouest en face de l'armée an-
glaise et dans l'aile nord de l'armée frança ise.
. A l'ouest du Mort-Homme, des attaques nocturnes

ont échoué contre nos feux d'artillerie et de mitrail-
leuses.

A droite de la Meuse, le soir, une attaque de forts
effectifs contre les positions allemandes sur la crête
de Froide-Terre, s'est terminée par l'insuccès com-
plet des Français. Ils ont été partout repoussés avec
de grosses pertes, en partie après des corps à corps
dans nos lignes.

Des escadrilles aériennes allemandes ont attaqué
un camp anglais près de Pas (à Test de Doullens),
avec des bombes.

Communiqué français de 23 h.
PARIS, 26. — En Champagne, notre artillerie a

bouleversé des organisations ennemies au nord de
Ville-sur-Tourbe.

Sur le front de Verdun , aucune action d'infantes
rie au cours de la journée.

Le bombardement a diminué d'importance sur
les deux rives de la Meuse. Dans la région de la
cote 304 toutefois, la lutte d'artillerie s'est mainte-
nue très vivo.

Dans les Vosges, les tirs de nos batteries snr les
positions allemandes à l'est de la Chapelotte ont
provoqué l'explosion de deux dépôts de munitions.

Rien à signaler sur le reste du front

A l'est
Communiqués germaniques

BERLIN, 26. —A part des actions locales et vives
d'artillerie et quelques combats de petits détache-
ments, il n'y a rien d'important à signaler sur la
partie nord du front

Groupe d'armées Linsingen. — A l'ouest de So-
koul et vers Zoturcy se poursuivent de violents
comba is favorables pour nous.

Le nombre des prisonniers a atteint depuis le
16 juin le nombre de 61 officiers et 11,097 hommes.
Le butin a été de deux canons et 54 mitrailleuses.
La situation, vers l'armée Bothmer est en général
inchangée.

VIENNE, 26. — En Bukovine, aucun événement
important

Sur les hauteurs au nord de Kouty, les attaques
russes ont été repoussées avec de lourdes pertes
pour l'ennemi. Sur le reste du front de Galicie, la
journée a été plus calme.

En Volhynie, l'activité combattante s'est limitée
à des combats d'artillerie.

A l'ouest de Sokoul, des troupes allemandes ont
pris d'assaut la première position ennemie sur une
largeur d'environ trois kilomètres et elles ont re-
poussé de violentes contre-attaques.

Plus au nord, la situation est inchangée.

Communiqué russe
PETROGRAD, 26. — Dans plusieurs secteurs

de nos positions de Jacobstadt et de Dwinsk, feu
d'artillerie intense.

Dans la région à l'est de Gorodistchie, au
nord de Baranovitçhi, dans la nuit du 25 juin,
après un violent bombard«ement de nos tranchées
près de la métairie de Skodboff, l'ennemi a pris
l'offensive. Il a été repoussé. En même temps,
dans le secteur de Loutzk, un parti adverse a
tenté d'approcher de nos tranchées. H a été re-
poussé par notre feu.

Dans la région au nord-est du lac Vzfonovs-
koje, les Allemands ont pris l'offensive hier ma-
tin contre uùe ferme sise à 5 verstes au sud-ouest
du bourg de Lipsk. Bs ont été repoussés. A midi,
l'adversaire reprit ici l'offensive sur un front
plus vaste et sous le couvert de feus d'artillerie
lourde et légère. .

SUT le Styr, dans l'a région depuis Zolky jus-
qu'à Sokoul,' lés Allemands poursuivent des of-
fensives iltocaJes que nous repoussons aveo suc-
cès.

Des attaques réitérées en formations massi-
ves dans la région de Lômewloa, «sur le Sockhod,
ont été repoussées.

Dans les méandinels du Dniester, au sud die
Buczacz, les cosaques du Don, ayant traversé
tout en combattant 'le fleuve près 'de Snonidnow,
et en culbutant les «awànt-gardes de l'ennemi, ont
«occupé Siekprghine et Petrouve, capturant cinq
officiers et 350 soldais.

Dans la région de Kimpoïung, notre cavalerie
a occupé, après uu combat, la position ennemie
près de Pozoritt, à 8 ou dix verstas à l'ouest de
Kimpolùng.

Selon des raçp'ortg complémentaires, nous
avions pris, dans les gares de Molit et de Primos
de «la voie fbrrée de Gourapiomuora à Resohka, de
grands dépôt® de «bois et 31 vagons a/baudonués
par l'ennemi. Ainsi, en progressant daus la di-
rection du sud, nous nous sommes approchés des
cols par les «voies ooudiudsiant en Transylvanie.

En Galicie
PETROGRAD, 26. — (Havas.) Les provinces de

Bessarabie et de Podolie sont complètement éva-
cuées par les forces ennemies. Avec l'occupation de
Kimpolùng, par l'aile gauche de l'armée du sud,
Jes Russes acquièrent une solidité inébranlable.

Les Autrichiens construisent pour la défense de
Brody, une puissante barrière défensive encerclant
la ville, présentant nn énorme, inextricable enche-
vêtrement de fils de fer, d'ouvrages en béton, d'a-
bris; des centaines de canons défendent la ville ;
néanmoins les Autrichiens continuent l'évacuation
de Brody.

Front austro-italien
Communiqué autrichien

VIENNE, 26. — Pour nous assurer notre entière
liberté de mouvements, notre front a été par places
raccourci entre la Brenta et l'Adige. Cela s'est fait
sans être remarqué, sans être gêné, et sans perles.

Dans les Dolomites, sur le front de Carinthie et
sur le front du littoral, les duels d'artillerie conti-
nuent

Deux de nos aéroplanes de marine ont lancé des
bombes sur les chantiers Adriatica.

Communiqué italien
ROME, 26. — A Inaction intense et efficaide de

notre artillerie pendant la journée du 24 a suc-
cédé hier l'avance énergique de l'infanterie du
Vallarsa au haut "plateau des Sette Commun!.
En raison de notre action résolument offensive,
l'adversaire se replie rapidement, n'opposant suc-
cessivement de la résistance que sur quelques
points favorables, où il a été vaincu par la pour-
suite impétueuse de nos trompes. Daus le Vail-
larsa, nous avons conquis Raiossà: et les pentes
sud-ouest du Monte Lemerle, solidement organi-
sées par l'adversaire. L'ennemi a fait sauter le
pont de Foxi et incendié Aste, Sauta-Anna et
Staiueri.

Sur le front Posinia»-Astico, de petites attaques
ennemies ont été'repoussées à la tête 'des vallons
du Monte Proche. Un détachement eu commencé
à aivancer vers le fond du val Posina. Les plus
grands progrès ont été obtenus à l'aile droite, où
nos troupes ont occupé lia position du Monte
Pria-Fora ; des détachements poussèrent jusque
vers les premières maisons d'Aisiéro.

Sur le haut plateau des Sette Oommuni, au
sud-est de notre ligne, les monts Longara, Gallio,
Asiago, Cessuna, sont désormais en notre solide
pouvoir. Nous avons occupé les pentes septen-
trionales des monts Pusibollo, Belmonte, Pano-
cio, Barco et Céngio. Au nord-est nous avons
conquis le Monte Cijnone Catellaro et le Monte
Comtese, à l'ouest dé la cime de la Caldiera. Le
long de tout le front nous avons trouvé des tran-
chées pleines de cadavres ennemis et une grande
quantité d'armes, de vivres, de munitions et de
matériel abandonnés par l'adversaire en déroute.
L'action continue avec vigueur.

En Garnie et sur l'Isonzo, activité de l'artille-
rie, particulièrement intense dans le Haut But
où nous avons bouleversé les lignes ennemies,
provoquant des explosions et des incendies.

Des aéroplapes ennemis ont lancé quelques
bombes dans les environs d'Ala et sur Padoue,
Fonzaga, Primolano et Grigno. E n'y a eu ni vic-
times ni dommages.

Des aéroplanes ont bombardé des postes enne-
mis au Monte Rover (au sud-est de Candonaggio)
la station d'Oberdrauburg et les dépôts de Del-
lach (vallée de Drava), provoquant partout de
graves incendies ; ils sont rentrés indemnes.

L'impression en Italie
ROME, 26. — Les j ournaux parus et les éditions

spéciales sont lus avec avidité. Us publient le bulle-
tin de guerre de ce matin, annonçant la victoire ita-
lienne sur le plateau des Sept-Communes.

Le «Messagero> dit que le communiqué du géné-
ral Cadorna n'a pas besoin de commentaires; il

parle le grand langage de l'histoire, qui va droit au
cœur des hommes et des nations.

ROME (Stefani), 26. — En raison de la victoire
italienne sur le plateau des Sept-Communes, la ville
a été pavoisée. Les bulletins sont lus partout et vi-
vement commentés. Les députés présents à Monte-
Ciitorio ont commenté la nouvelle avec nne chaleu-
reuse satisfaction. On faisait remarquer la coïnci-
dence de cette victoire avec l'anniversaire de la
bataille de San Martino en 1859.

Ou organise pour ce soir une grande manifestation
en l'honneur de l'armée.

De nombreuses dépêches de félicitations ont été
adressées au général Cadorna.

MILAN, 26. — Le communiqué dn commande-
ment suprême a été connu du public ce matin, pen
après 10 heures. Les suppléments des journaux ont
répandu la bonne nouvelle qni a fait naître l'impres-
sion la plus favorable.

La nouvelle a été téléphonée à un hôpital mili-
taire de réserve : un immense cri de «Vive l'Italie!>
a retenti dans toutes les chambrées.

Le drapeau tricolore flotte au palais du tribunal
de Piazza Beccarva et aux fenêtres de nombreuses
habitations privées.

Sur mer '
COPENHAGUE, 26 (Wolff). — On mande de

Halmstad au journal «Politiken» ;
La goélette danoise «Swanen>, se rendant de

Suède en Angleterre avec une cargaison de bois
pour les mines, a été arrêtée avant-hier après midi
par deux contre-torpilleurs allemands, en face de
Vsederœ. L'équipage s'est rendu à bord d'un des
contre-torpilleurs, puis la goélette a été incendiée
par le tir des contre-torpilleurs.

Lorsque les navires de guerre allemands se furent
éloignés, des bateaux-moteurs suédois mirent en
sûreté le navire qui brûlait L'incendie a été éteint
et une partie de la cargaison a été sauvée.

ROME, 26. (Stefani.) — Le soir du 25 iuin, nos
unités ont pénétré dans la partie protégée de la rade
de Durazzo et y coulèrent deux steamers, l'un de
5000, l'autre de 3000 tonnes, chargés d'armes et de
munitions. Malgré le feu intense de l'adversaire,
nos unités sont rentrées à leur base aveo leur per-
sonnel indemne.

TOUJOURS VERDUN

De M. Feyler, dans le t< Jouinisl de Genève > :

Si l'on s'en tient aux effectifs engagés, la der-
nière attaque allemande, celle du 2é juin, relè-
verait de la catégorie des grandes actions à la-
quelle la bataille a donné lieu. C'est lia version
francise. Six divisions ennemies, dit-elle, sont
entrées en ligne. Les Allemands ayant pris de-
puis longtemps le paria de s© taire «sur la narture
de leurs attaques, et se bornant à indiquer le
terrain et des échecs die contre-attaq«uies «divan-
ses, «il est impossible d'opposer une vereion de
Berlin à celle de Paris, Mais on a le- droit d'af-
firmer une chose, vérifiée par lai guerre de tran-
chées depuis 15 mois, à savoir que tout gain de
position se paie cher s'il n'est pas Obtenu par
un effet de surprise. Or, à l'heure qu'il est, les
surprises n'existent ptas sur le champ, de ba-
taille de Verdun ; les deux adversaires savent
exactement à quoi s'en tenir sur les défenses qui
leur font vis-à-vis ; £_ faut donc, pour s'en em-
parer, remplacer la surprise par le nombre, ce
qui explique les gros déploiements de l'assaillant
sur des fronts resserrés. Mais- la conséquence
s'impose ; de gros effectifs sur un front resserré
supposent une accumulation étroite des.hommes,
'donc des pertes plus nombreuses.

La région de Thiaumont appartient aux pen-
tes inférieures de la hauteur d© Douamimout,
comme celle de Fleury appartient aux pentes
inférieures de la hauteur de Vaux. Thiaumont
«fait face à un mouvement du sol que l'on nomme
la côte de Fnoide-Terae. Fleury, qui fait face â
la colline de Souville, est situié au haut d'une dé-
pression qui longe le dos de la côte, de Froide-
Terre. Les dernières attaques allemandes ont
intéressé Thiaumont et Fleury. A noter que l'ou-
vrage de Belleviille enfile la dépression gui des-
cend de Fleury. •»

Ainsi l'opération des six divisions est, en quel-
que sorte, une opération préliminaire destinée à
s'emparer de l'avant-terrain d'où partirait en-
suite l'attaque de la nouvelle ligne de défense
principale figurée' par les ouvrages de Souville-
St-Michel-Believille. C'est la suite du gain de
Vaux. Ce gain ayant été réalisé le 7 juin, il a
fallu près de trois semaines pour gagner les ap-
proches de l'avant-terrain de la deuxième ligne
de défense, et le sacrifice définitif sans doute
de 30 à 40,000 hommes, si l'on tient compte en
même temps des pertes subies sur les autres sec-
teurs d'attaque de la plajçe. Encore la valeur d'un
corps d'armée qui disparaît de l'ordre de bataille
allemand.

En évaluant à 200,000 hommes seulement les
pertes austro-hongroises définitives de Galicie
et à 30,000 hommes seulement celles que les Al-
lemands subissent ces jours- ci dans la contrée du
Styr, on obtient une disparition de sept à huit
corps d'armée. On n'en saurait prêter autant
aux Français et aux Russes, aux premiers parce
que leurs assauts n'ont pas la forme de la der-
nière attaque allemande, aux seconds parce que
leurs armées sont restées ordonnées pendant
qu'elles disloquaient l'adversaire. Enfin les An-
glais voient croître leurs effectifs et les Italiens
ont de la marge pour compléter les leurs.

En résumé, chaque fois que l'on replace la ba-
taille de Verdun dans le cadre des opérations gé-
nérales, elle apparaît comme une entreprise san-
glante dont on n'arrivera à s'expliquer la persis-
tance que par deux raisons : ou l'impossibilité
pour les chefs trop engagés d'avouer l'erreur de
leur résolution au peuple, dont la souffrance
s'accroît ; ce serait l'illusion du prestige ; ou la
persistance de l'extraordinaire impossibilité des
gouvernants allemands de prendre au sérieux le
pacte de Londres, d'où l'espoir d'une paix fran-
çaise séparée ; ce serait l'illusion de la mauvaise
foi, le traité international chiffon de papier. Les
deux raisons ne valent peut-être rien, mais pour
expliquer une bataille comme celle de Verdun on
a beau se creuser la tête, on n'en trouve aucune
qui vaille quelque chose» .. . . .. F. E»

. (Service spécial de la Feuille d'Avis de Neuchâtel) :
¦ -, «WMWMMIi .

La situation autour de Verdun

PARIS, 27. — La situation devant Verdun reste
stationnairo ; le bombardement de dimanche, vers
le soir, redoublant de violence dans la région de
Froideterre-Fleury, fut suivi au cours de la nuit
d'une attaque contre nos positions, à l'ouest de l'ou-
vrage de Thiaacourt, où court notre ligne qui de-
meure solidement accrochée.

Le mouvement qui visait à atteindre de front la
côte de Froideterre fut absolument réprimé par des
barrages d'artillerie très précis ; le feu des mitrail-
leuses fut également très efficace.

Plus à l'est un coup de main entre les bois Fumin
et Chênois nous rendit quelque terrain. La journée
du 26 se passa sans aucune action d'infanterie.

Il semble que les Allemands sont maintenant
épuisés par le violent effort fourni du 21 au 24 dans
le secteur de Thiaucourt-Fleury, qui leur coûta des
pertes sanglantes tout à fait hors de rapport avec le
résultat acquis.

Cette raison suffit pour expliquer le temps d'arrêt
qui commence à se manifester dans les opérations
de l'adversaire. Même le bombardement ralentit des
deux côtés de la Meuse, pas encore toutefois dans
la région de la cote 304, où le duel entre les deux
artilleries ne décrut pas dans la journée du 26.

La joie en Italie
ROME, 27 (Stefani). — Les dépêches de diffé-

rentes villes d'Italie annoncent des manifestations
chaleureuses et réj ouissantes à la suite de la victo-
rieuse marche en avant des troupes italiennes ; des
cortèges ont acclamé le roi, l'armée, les nations
alliées.

Des manifestations ont eu lieu devant les consu-
lats des nations alliées ; des discours ont été pronon-
cés, célébrant le succès italien, acclamant la victoire.

En ouvrant la séance du Conseil municipal, le
maire a envoyé un salut chaleureux à l'armée. Tout
le conseil et les tribunes écoutaient debout et accla-
mèrent ces paroles.

I_a campagne sous-marine
BARCELONE, 27 (Havas). — Un sous-marin a

coulé le vapeur anglais «Cardiff». L'équipage a été
sauvé.

MARSEILLE, 27.—Le vapeur français «Fournet»
a été coulé dans la Méditerranée ; l'équipage a dé-
barqué aux Baléares.

Le paquebot «Ville de Madrid », venant d'Alger,
a été longuement poursuivi et canonné par un
sous-marin; mais il arriva à bon port

Le capitaine fit forcer les feux et redoubla de vi-
tesse et navigua en lacets ; il parvint à sauver le
navire.

Dans le camp allemand de Ruhrleben

LONDRES, 27 (Reuter). — A la Chambre des
Communes, le sous-secrétaire aux affaires étran-
gères déclare avoir reçu par l'entremise de l'am-
bassade des Etats-Unis, un rapport sur les condi-
tions du camp de prisonniers civils de Ruhrleben,
qui indique que les Allemands ont délibérément
réduit les vivres jusqu'à la moitié de ce que le
règlement indique comme nécessaire.

En conséquence, le gouvernement a fait parvenir
une note au gouvernement allemand, par l'inter-
médiaire des Etats-Unis, faisant remarquer que si
l'Allemagne est dans l'impossibilité de nourrir con-
venablement ses prisonniers, elle peut toujours les
remettre en liberté, se rappelant la proposition d'é-
changer les prisonniers civils au-dessus de 50 ou de
45 ans, qui sont inaptes au service militaire.

La note conclut en demandant que tous les pri-
sonniers civils du camp de Ruhrleben soient remis
en liberté en échange d'un nombre correspondant
de prisonniers allemands en Grande-Bretagne. Si
les Allemands déclinent cette proposition, dans une
semaine l'Angleterre sera obligée d'envisager les
mesures concernant les rations des prisonniers
civils allemands.

Dernières iiss

IÏÏRMT JI1A flILUS OFFICIELLE
*- 17 juin. —' Jugement de la clôture de la faillite

de Joseph Riedweg, maître-boulanger, Neuchâtel.
— Séparation de biens, ensuite de faillite, entre

Armand-Ulysse Aellen, maréchal, précédenmment
à Fleurier, actuellement à La Brévine, et son épouse
dame Alice née Schneider.

— Bénéfice d'inventaire de Frédéric-Louis Ro-
gnon, veuf de Emma née Meier, domicilié à Neu-
châtel où il est décédé le 20 mai 1916. Inscriptions
au greffe de la Justice de paix de Neuchâtel jus-
qu'au luni 24 juillet 1916. .

— Bénéfice d'inventaire de dame Elisabeth Bur-
khalter née Haussener, veuve de Christian Bur-
khalter, domiciliée aux Ponts-de-Martel, décédée le
24 mai 1916, aux Ponts-de-Martel. Inscriptions au
greffe de la justice de paix du Locle jusqu'au sa-
medi 22 juilet 1916.

Publications scolaires
Poste au concours

Les Brenets. — Deux postes d'institutrices, 2me
mixte primaire (Sme année) et classe enfantine.
Offres de services jusqu'au 8 juillet 1916, au prési-
dent de la commission scolaire.

Landeron-Combes. — Poste d'institutrice de la
6me classe mixte primaire. Offres de service jus-
qu'au 20 juillet 1916 au président de la commission
scolaire.

La Chaux-de-Fonds. — Poste de maître littéraire
en lre et 2me année du gymnase littéraire (élèves
de 11-13 ans). Offres de service ju squ'au 8 juillet
1916, au président de la commission scolaire.

Les enfants de feu Edouard Lemp : Louise, Mar-
guerite, Edouard , Germaine et Rosa, à Neuchâtel ,
Madame Frey et son fils , à La Sauge, les familles
Lemp, à Neuchâtel et New-York, ont la douleur de
faire part de la grande perte qu 'ils viennent d'é-
Erouver par la mort de leur chère mère, sœur,

elle-sœnr, tante et parente ,
Madame veuve Rosa LEMP

enlevée à leur affection aujourd'hui samedi, dans sa
3gme année, après une longue maladie.

Neuchâtel, 24 juin 1916.
Je ne vous laisserai point or-

phelins. Jean XIV, 18.
L'ensevelissement aura lieu le mardi 27 juin , à

1 heure de l'après-midi.
Domicile mortuaire : Hôpital des Cadolles.

Monsieur et Madame William Juvet et leurs en-fants font part à leurs amis et connaissances dudécès de leur chère mère et grand'mère,

Madame Louise JUVET née ROMANG
survenu aux Ponts-de-Martel, le 26 juin 1916.

RenouYcilemsiit ies abonnements
Les personnes dont l'abonnement expire lo

30 juin sont priées de le renouveler. — Tous les ;
bureaux de poste effectuent des abonnements de
3 et 6 mois dès le 1er jui llet.,

Les abonnements peuvent être payés sans frais!
à notre compte de chèques IV. 178, jusqu'au 3
juUlet, dernier délai.

Dès le 5 juillet, aucun paiement ponr re-
nouvellement d'abonnement ne pourra
être admis à nos guichets, car les âisposi*
tions prises dès lors ponr le prélèvement, pan
remboursement postal, des quittances non reti-
rées, ne peuvent plus être modifiées.
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Madame William Lesguereux-Perret et son fils , à
Peseux, Madame veuve Eaillod-Lesquereux , ses en.
fants et petits-enfants, et les familles alliées , ont la
douleur de faire part à leurs amis et connaissances
de la mort de

Monsieur
William liESQUERECX-PERRET

leur cher époux, beau-père, frère, beau-frère , oncle
et parent , survenue aujourd'hui après une pénible
maladie.

Peseux, le 25 juin 1916.
L'ensevelissement aura lieu, sans suite, à Peseux ,

le mardi 27 juin 1916, à 1 heure. j
Prière de ne pas faire de visites

Ce présent avis tient lieu de lettre da faire-part.

Monsieur Numa Fivaz, à Gorgier , Monsieur et
Madame Louis Fivaz et leur fille Suzanne, à Paris,
Monsieur et Madame Paul Fivaz et leurs fils Alexan-
dre et Clément, Monsieur et Madame Charles Ri-
baux et leur flls Ami, à Bevaix , ainsi que les fa-
milles alliées, ont la grande douleur de vous faire
part de la mort de leur bien chère belle-sœur, tanta
et cousine,

Madame Marie PER5TET-LECRA
que Dieu a retirée à lui , aujourd'hui .26 juin , dans-
sa 74m« année, après une pénible maladie.

Saint-Aubin , le 26 juin 1916.
J'ai patiemment attendu l'Eter-

nel, Il s'est tourné vers moi, et II
a ouï mon cri. Ps. XL, v. 2.

L'ensevelissement aura lieu , sans suite, mercredi
à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Maison Stauffer-Jacot , Saint-
Aubin.

Suivant le désir de la défunte ,
prière de ne pas envoyer de fle urs

Madame veuve Cécile Béguln-Strani et ses en-
fants, Monsieur et Madame Jules Béguin-Wiedmer
et leurs enfants, à Boveresse, Madame et Monsieur
Thiébaud-Béguin et leurs enfants , à Brot-Dessous, |
ainsi que les familles alliées, ont la douleur de fairo
part à leurs parents, amis et connaissances, de la <
perte qu'ils viennent d'éprouver en la personne de

Monsieur Eugène BÉGUÏK-ST.RAM
garde-forestier

leur cher époux, père, grand-père, frère, beau-frère,
oncle et parent, que Dieu a repris à lui dans sa
69°» année, le 26 juin 1916, après une courte ma-
ladie.

La mort a été engloutie dans la
victoire. I Cor. XV, 55. '

Et Dieu essuiera toute larme de
leurs yeux. Apoc. XXI, 4.

L'ensevelissement aura lieu sans suite à Roche»
fort , le mercredi 28 juin 1916.

Départ de Montezillon à 1 heure après midi.
Le présent avis tient lieu de lettre de falre part

Bulletin météorologique — Juin 1916
Observations faites à 7 h. 30, 1 h. 30 et D h. 80

Tempér. en degrés eentigr. S S -à V dominant SK , -o* a S *3H , S»; o a
a Moyenne Uinimnm Maxlmnm ,§ f 2 D.r_ Force 3Si ca

26 16.7 13.2 21.6 717.8 4.3 variât faillie nuag,1

27. 7 h. %: Tem?. : 13.1. Vent:  S.-O. Ciel : couvert.
Du 26. — Forte pluie jusqu 'à 6 heures du matin

et pluie d'orage de 2 heures à 3 heures , avec orage
au S.-E. de 2 h , V4 à 2 h. 3/4.

Hauteur dn baromètre réduite à zéro
suivant les données de l'Observatoire.

Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 7195 mm.

Niveau du lac : 27 juin (7 h. mJ 430 m. 330 .

Température du lao : 27 juin (7 h. m.i: 18 y, ¦

Bulletin inétéor. des C. F.F. 27 juin , 1 h. m.

1 S STATIONS f f TEMPS et VENT
SS 'S <a œ
5 E «H » ,
280 Bâle 14 Couvert. Calme
543 Berne 12 Pluie. »
587 Coire 12 Couvert. »

1543 Davos 7 » »
632 Fribourg 12 Pluie. »
S94 Genève 16 Couvert. »
475 Glaris -13 » »

1109 Gfischenen H » »
566 Interlaken 12 » »
995 La Ch.-de-Fonds 10 Pluie. »
450 Lausanne 15 Couvert. >
208 Locarno 20 Tr. b. tps. »
337 Lugano 20 » »
438 Lucerne I 4 Couvert. »
399 Montreux 15 Pluie. »
479 Neuchâtel 14 Couvert. »
505 Ragatz 13 » »
673 Saint-Gall 15 » »

1856 Saint-Moritz 8 Quelq. nuag. *407 Schaffhouse 13 Couvert. Vt. d'O.
562 Thoune 13 » Calme
389 Vevey 15 Pluie. »

1609 Zermatt 1 Quelq.nuag. »
410 Zurich 16 Couvert. »
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